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L’Angleterre vient «{'envoyer au Canada un représentant M.
Donald, délégué ici ponr faire une enquite sur les possibilités de nos
industries eunwdiennes com
Grande-Bretagne.

Avant la guerre l'Angleterre achetuit en Allemagne pour une
valeur annuelle de trois cents millions, c'est-à-dire deux fois plus

qu'elle n'achète au Canada. Eu fait elle prenaît «n Allemagne le
dixième, à peu près, de ses anportations. Aujourd'hui cette souree
Se trouve tarie par suite des hostilités entre les deux pays, et Ju
Grande-Bretagne doit songer à s'approvisionner ailleurs des articles
que son industrie ne lui fournit pas en assez grande quantité poux
sa consommation. ll va en être de même des autres pays qui fe-
raient avec l'Allemagne un commence asez important à cause
suntout du rabais que pratiquait l’inaustrie allenrande sur les marchés
étrangers. Cette industrie va se trouver, surtout si les Russes pénè-
trent jusqu'au coeur de l'empire allemand, à peu près ruwmée et,
malgré la grande activité des Teutons, elle aura beancoup de difficul-
tés à reprendre le terrain perdu. L! faudra en plus qu’elle compte
avec l’antipathrie que les Allemands ne se sont pas volée au cours de
la guerre actuelle.

La Grande-Bretagne, comme d'ailleurs la majeure partie des
pays européens, va done se trouver, pour le temps de la guerre et!
pour une ‘pémode assez longue apres la guerre, obligée de cherches|
ailleurs um marché d'importation. ll est tout naturel, dans ces cir-
eomstances, qu'elle se tourme «lu côté «de l'Amérique qui peut seule
pratiquement lwi fournir à l'heure actuelle nn marché suffisant.

L'occasion s'offre dont magnifiquement pour l'industrie cana-
dienne de se créer des débouchés importants et durables sur les mar |
chés européens. Pour nos industriels, se présente le moyen de faire |
du Canada l’une des principales nations mamifacturières du globe.

Nous avons déjà au pays «les industries très florissantes et qui
ont déjà envahi, avec succès, les marghés étrangers. IL suffit done
pour ces industries de saisir l'occasion pour augmenter leurs expor-
tabions et étæbli dde façon définitive leur conmeree avee 1°étranger.
Nombre de nos industries n'ont pas encore osé prendre le risque de
concourir avee les producteurs des autres pays. Iie Canadien est
ordinairement assez peu audacteux. L'heure actuelle semble pro-
pièe pour eux de tenter la fortune qui we leur demande qu'un peu
d'initiative et l’exerciceedu génie comnu'aial dont ils font preuve au
pays. ‘ :

Gebte tâche d'ouvrir à notre industrie Un marché nouveau, ne
doit jas cependant retomber toute entière sur nos industriels. Le gou-
vernement ‘pôurraît donner, dans les circonstanets, une aide efficace.
L'exemple de l'Allemagne est là pour diriger l’action du gouverne-
ment cantitien. -Lé‘seéret de l'expansion extérieure de d'industrie
allemamdé«fbénvftét1Ta protection que lui a accondée le gouverire-
ment à ses débuts. Le gouvernement canadien qui à déjà donné à
certaines indristries canadientiesUn ‘Concours efficace sous forme de
honi et. d’exemption de taxes, pourrait étendre ces privilèges aux
autes‘industhies qui sont prêtes à tenter l'aventure.

; Cependañt, afin,de ne pas ander inutilement des industries dont
les produits ne trouveraient pas sur de marché étranger des débouchés
suffisatits et assezavantageux, et qui émglontirainet de cette façon, au
profit de sinmples particuliens, l'angent du Trésor, àl serait peut être;
plus sage .d'instituer d'abord une enquête afin de savoir quelles
branches de notre urdustrie il faut winsi encourager, et dans quelle
direction il faut orienter les. efforts des industriels prêts à affronter
les aléas tonjours- possibles de la concurrence.

En outre que cette action du gouvernement aiderait beaucoup au
développement de nos industries et ‘assierait sur des bases solides notre
commerce d'exportations, elle aurait à l'heure actuelle l'avantage
d'aider à résoudre en partie le problème du travail an pays. Dans
cet essor que prendrait nos manufactures les sans-travail trouveraient
de l'occupation, ct ‘a gêne, produite par l'arrêt de l'activité com-
morciake et industrielle, ve trouverait de ce fait éliminée.

IT y a là un problémetrès intéressant à résoudre. Pour le moment
le plus important, il nous semble, serait de faire une enquête pour
diriger extension de notre commerce avee l'étranger ot aider les ini-
tiatives nersonnelles «le nos industriels.

sowree «d'upprovisionnement pour la
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| A MEDITER
La Providence a donné a la na-

 

‘ticn française deux intruments, et
pour ainsi dire deux ‘’bras’’,
lesquels elle remue le monde:

avec

Sa langue et son esprit de prose-
lytisme qui forment l'essence de
son caractère.

J. de MAISTRE.

 

Expositions agricoles

Voilà le temps des expositions
agricoles; Ottawa la date est
fixée du 11 au 19 septembre. Ces
expositions sont très utiles, elles
sont même nécessaires pour le
progrès général de l'agriculture
mais n'est-on pas en droit de se
demander pourquoi on en a fait
de véritables endroits de jeux pu-
blies ?
On répond toutde suite que ces

Jeux sont nécessaires pour atti-
rer les foules et réaliser les fonds
nécessaires pour défrayer les dé-
penses.

Cette raison a certainement sa
valeur, mais nous sommes portés
à croire que l'on donne trop d’im-
portance à ces jeux ; on détourne
ainsi l'attention du publie du vé-
ritable but de ces expositions qui

{est d'instruire,

———am=———

Le divin chirurgien

En terminant une lettre au su-
Jet du congrès eucharistique de
Lourdes, M. Francois Veuillot de
l'Univers disait ees paroles à tra-
vers-lesquelles on apervoit l'âme
résignée d'un v rai chrétien:
‘C'était hier! Et, aujourd Tui,

l'angoisse -uous étreint jusqu'au

fondde d'âme. Elle nous étre int.
mais elle n'effuce-ni même n'atte-
nue le souvenir des joies, des con-
solations, des réconforts d'hier.
Lille en reçoit an contraire un sup-
port et comme ‘Une force et une
flaihme intérieures qui en adou-
cit les amertumes, qui aide à en
supporter le poids et l'étau. qui
l'empêche de tourner en désespé-
tance. Après de telles manifes-
tations. it est impossible de ne pas
croire. et uvee unu intime et iné-
branlabie conviction, que, st hen
se prépare à frapper un des
grands coups de sa justice, son
bras est dirigé par sa miséricorde
infinie qui veut purifier et gué-
rir. Ce n'est pas le vengeur qui
va travailler, c’est le divin chirur-
gien!"”

fifi;

Deux prophéties.
Dans la Gazette de France”

M. Georges Céli rappelle quelques
prophéties qui semblent fort s'a-
dapter aux cireonstances actuelles
en Europe. (Ces prédictions son
fort encourageantes, tout comme

eolie dn Bienhieureux euré d'Ars
que nous avons donnée hier. Ce
saint prètre, après avoir prédit les
désastres de 1870, avait prévu

cette nouvelle invasion des Prus-
sicirs la victoire finale de Ia
France chrétienne.

Voiei ces prédictions :

‘On peut supposer que nous

suinnres wang ce ‘cinquième âge”
dn monde entrevu par le B. Holz-
hauser et qu’il déerivait: ‘‘Les
catholiques sont opprimés par les
hérétiques et les anauvais chré-
tiens, l'Eglise et ses ministres sont
dendus tributaires, les royaumes
sont bouleversés, les  monarques

Or

Dans un article où l'auteur dé-
moutre la fourberie des Allemands
1** Action Sociale ”’, de Québec.
flagelle de la belle manière ceux
qui seraient tentés de défendre
leurs pirateries. Dit le grand con-
frère québeceois.
“11 est vrai que la logique bien

allemande de l'écrivain d'occasion
dont nous parlons, a trouvé ur
raisonnement pour justifier la vio-
lation par l'Allemagne dv ses pro-
pres engagements et de la neutra-
lité de la Belgique. ‘“ Germany
was forced to violate Belgium's
neutrality. since England emphan-
tically opposed ai attack on Fran-
ce from the north.”

** (Cest ainsi la ‘“ perfide Angle-
terre "” qui a foreé la eandide Al-
lemagne i ee crime contre la jus.
tice de Dien ot contre le droit des
gens. ;
“La méme logique allemande

pourrait tout aussi légitimement
conelure que ce sont les Français
qui ont forcé les Alleman-ls à pas-
ser par Ja Belgique en fortifiant
leur frontière de l'est et en y mas-
sant des troupes pour résister à
l'invasion germanique. Le prin-
cipe fondamental de ces raisonne-
ments allemands, c'est que PAL
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ce qui fui semble devoir servir ses
intérêts tout ce qui Ini paraît
avantageux, toit ce qu ‘elle croit
bon. Pour elle il n'y a pas de
droit au-dessus de ses intérêts.

* C'est un de ses apologistes qui
en fait implicitement l’aveu. eu,
voulant la justifier des forfaits
qu'elle commet,
. Ja mêmelogique essavera pro-

bablement Je juetifer incendie
de Louvain, en disant que les Alle-
mands ont aussi été foreés de com-
mettre ec crime parce que les An-

!glais ont décidé d'être fidèles à
leurs engagements solvnuels en
s'unissant aux Belges héroïques
pour défendre leur pays contre les
déprédations d'un
parjure
“Quand on peut ainsi tout dé

fendre et tout exeuser, on peut
bien aussi commettre toutes les
injustices et mêmetous les crimes.

"Tele sont lex procédés et telle
est aussi la logique du ** Kultur-
campf ‘ allemand, Tele est la ei-
vilisation  qu'Atilla promena à
travers l'Europe. C'est elle qui
vient d'incendier Louvain.

Er

Dien est patient parce qu'il est

envahisscur

tués, les sujets tourmentés et les
hommes conspirent à instituer des
Républiques. C'est alors, dit le
Bienheureux, que. par la volonté
de Dien, il se fait un changement
admirable.”

“La France devra donner un
effort extraordinaire. ‘Tous les
‘hommes partiront™, dit la Soeur
Marianne, tourière aux Ursulines
de Blois, morte en 1804 en odeur
de sainteté: ‘il ne restera que
les vieillards. .Les méchants vou-

dront tout «détruire. Avant le
Grand Combat, ils seront les maî-
tres, 13 feront tout le mal qu'ils
pourront, non tout celui qu'ils
voudront pareequi ils nen auront

pas le temps.”
“En effet, les derniers hommes

qui portirant n'irent pas loin; ils
apprendront eu chemin que tout
est fini, ot ils reviendront.’

—————

Lorsqu'on a une maison de ver-
re il ne faut pas lancer des pier.
res sur celle de son voisin.

Voltaire
etree

Lorsque Dieu créa le coeur de
l'homme, 11 v mit premierement ta
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Paris,
vieut d'être publiée pur le gou-
vernemeut annoucant que les dit-i
vers ministères seront transportés

temporairement à Bordeaux.

Cette proclamation a été publiée
par le Ministre de l'Intérieur, qui
dit que cétte décision a été prise
seulement sur la demande dus au-
torités militaires. Ces autorités
croient quoique ne devant pas être
nécessairement attaqué. que Paris
deviendra le centre d'opération
des deux armées,

La construetion de défenses sup-
plémentaires avance rapidement
et plusieurs des portes de Paris ont
été closes à la circulation, hier soir,

LA PROCLAMATION DU GOU-
VERNEMENT

Paris, 3—La proclamation du
ministre de l'Intérieur convernant
le transfert di gouvernement se
lit comme suit:

* Français: Depuis plusieurs
Jours nos troupes héroiques ont
engagé des combats terribles avec
l'ennemi, Le courage de nos sol
dats leur a fait remporter un cer-
tain nombre de succès importants:
mais dans le nord les forees alle-
mandes nous ont repoussés. Cette
situation foree le Président de la

prendre une décision pénible.
Afin de veiller sur la nation.

les autorités sont obligées de quit-
ter pour un certain temps la ville
de Paris. L'armée francaise, rem-
plie de courage et sous ie comman-
dement d'un chef éibinent défen-
dra la Capitale et su population
contre les envalissenrs, Il faudra
wuss que la guerre se continue sur
les autres parties du territoire
français.

* Le combat pour Thonneur de

droits outragés se continuera sans
p:aix ni trève,

"Si quelques-tnes de nos  ar-
mées ont subi de grundes pertes.
les vides out été remplis par nos
réservistes et uu nouvel appel
nous donnera demain une nouvel
le source d'hommes et d'énéræte,

Endurance et bataille. Telle
devrait être la devise des armées
alliées, anglaises, russes, belges et
Françaises.

Eridlnrance et bataille. durant
que nos alliés coupent tes conimu-
nications de noire ennemi avee les
autres parties du monde.
© Endurance et bataille, durant

que les Russes continuent leur
marche viécorieuses vers le choeur
de l'Allemagne.

* Le gouvernement de cette Re-
publique doit continuer la résis-
tance jusqu'àla fin et se jeter dans
ce combat formidable en y mettant
toute su force. H faut absolument
que le gouvernement prenne la
maltrise de ses propres mouve-
ments. Sur la demande des auto-
rités militaires. le gouvernement
se tfransportera temporairement
sur un point du pays qui pourra
lui permettre de se tenir en com-
munications constantes avec le
reste du pays. H invite ses mem-
bres à ne pas se tenir éloignés de
cet endroit afin de pouvoir se réu-
nir en face de l'ennemi.

** Le gouvernement ne quittera
pas Paris sans avoir assuré sa sû-
reté par tous les moyens possibles.
Il sait qu'il n'a pas besoin de re-
commander e calmeetle sang-froid
aux Parisiens car ils montrent tous
les jours qu'ils possèdent ces ver-
tus.

‘* Francais. sovons Tarts dans
Ces viteonstances tragiques, Nous
remporterons une victoire finale,
et cela avec une volonté ferme, de
l'endurance et de la tenacité. Une
nation qui ne veut pas périr et qui
ne craint pas la souffrance et les
sacrifices est assurée de la victoi-
re,

UNE VICTOIRE MONTENEGRI-
NE

Cettinge. 3—-Par voie de Lon-
dres.—Bien qu'inléricurs en nom-
bre. Tes Monténégrins ont défait
les Autriebteus près de Bilek daus
la Bosnie, le Général Vokoviteh.
d'après Tu dépêche, à pris l'offen- sive el anarehe sar Tehaimteh à

3, — Une proclamation

République et Te gouvernement al

la nation et pourla réparation des:

 

Les Russes, les Serbes

 

LA DEFAITE AUTRICHIENNE

Pétrograde, 3-—Une dépéche of-
fell de la Cupitale de Russie
(nous arrive confirmant la nouvel
He de la prise de Lemberg par les
Russes. Après s'être emparé de la
plus grande purtie des forts au-
tour de lu forturesse, les Russes en-
cagerent une bataille terrible pen-
dant laquelle les Autrichiens se
défendirent aduirablement. Ce-
pendant, ils durent céder devant
la puissance des armées russes,

Les Autrichiens ne pouvant plus
(soutenir le fen d’enfer des Russes

s'enfuirent en désordre. abandon-
nant tout derrière eux. leur ar-
tillerie de défense, lourde et légè-
re ainsi que de nombreux pares
d'artillerie de campague.

Les Russes continuèrent la pour-
suite et firent un massacre épou-
vantable d'Autriechiens et s’empa-
térent d'une quantité énorme de
bagages de toutes sortes et de mu-
nitions,

Je désordre est telement grand
que dans la retraite les Autri-
chiens abandonnent tout sur leur
route, lies Russes trouvent les
routes embarrassées d'artillerie en
très bon état et qu'ils n'ont qu'à
amener,

‘

BRILLANTEB VICTOIRE SERBE

Nish, 5Par voie de Londres.—-
Une communication officielle pu-
bliée par le gouvernement donne |
de nouveaux et de plus amples dé-
tats sur fa bataille de Jedar. L'ar-
mée autrichienne comptait deux
vents mille hommes et occupait une
position avantageuse. Par sa re-
traite elle à admis une défaite. Les
Autrichiens laissérent sur le champ
de bataille plus de dix mille morts

deux mille hlessés,
** En somme, ditTa coumunica-

tion. l’ennemi à eu <araunte mille
hommes mis hors de combat. Nous
avous envoyé à l'intérieur plus de

quarante nulle hommes que nous
avons faits prisonniers. Nous avons
en plus prix soixante canons, beau-
coup de munitions dit matériel de;
construction pour les ponts et plu-
SIEUES CONVOIS.

* da bataille à été très impor-
tante car elle à été décisive. les
Ppneniis retraitent a Santzek,

ON FORTIFIE BRUXELLES

l’aris, 3.—Une dépêche à l'agen-
‘Havas’ venant d'Ostende dit

que les Allemands sont à fortifier
elles et que les chmetières

sont transformés en redoutes. Cet-

Ce

Brux

te nouvelle vient du journal de
Bruxelles, 1" Indépendance Bel
rp”

Le journal apoute que les Alle-
mands ont donné 24 heures aux
Anglais pour quitterla ville et que
ceux-ci ont protéster auprès de
l'ambassadeur américain.

SOLDATS DECORES

Pétrograde, 3—T'empereur du
Russie a conféré la Croix de Vor:
dre de St George à vingt soldats
d'une compagnie pour leur bril-
lante conduite dans un engage-
ment très violent contre les Alle-
mands dans la Prusse orientale.
Pendant le plus fort del ‘enga-

gement une batterie russe fut ar-
rêtée par la mort de tous les ehe-
vaux qui la trainait, cette com-
pagnie s’élança et ramenèrent la
batterie à force de bras.
La décoration de l'ordre de St

Vladimir fut accordée an général
Rennenkampff, commandant des!
armées russes dans la région de

sur de champ de bataille.

LA BATAILLE LE 3 JOURS

aushington, 3-—Une dépêche ce-
nant de Paris à l'ambassade fran-
euise donne un résumé de la ba-i

(taille de trois jours.

peu dans les Vosges, Dans la ré-
| gion de Ham. Vervins et St-Quen-
tin. la bataiile a duré trois jours. :

* Dans le cenire.

se continue, Sur la ranche. les:
Français ont cédé du terrain. mais’
leurs troupes sont en parfait Cr
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LE NOUVEAU PAPE EST ÉLU
BORDEAUX SERA LA CAPITALE
Le siège du gouvernementest transféré de Paris

a cette dernière ville.
et les Monténégrins battent les Autrichiens

 

Le cardinal Della Chiesa, archevêque
de Bologne en Îtalie, a été choisi et
portera le nom de Benoit XV. Il
avait été créé cardinal par Pie X au
dernier consistoire

 

Rome, 3.—Une dépèche spéciale nous arrive avec la
nouvelle que le monde caholique a un nouveau père.
L’Eglise plongée dans le deuil a la mort de Sa Sainteté
Pie X d’auguste mémoire vient de s’éveiller dans la joie
à la nouvelle que les cardinaux réunis en conclave depuis
deux jours viennent d'accorder leurs suffrages au cardi-

nal Giacomo della Chiesa, archevêque de Bologne, et
cardinal de la Sainte Eglise.

Le nouveau Pape est né à Pégli, dans le diocèse de
Gênes, le 21 novembre 1854. Il fut ordonné prêtre le 21 dé-
cembre 1878; nommé camiérier secret le 28 mai 1883; secré-

taire de nonciature en Espagne, de 1883 à 1887; minutante
de la Secrétairerie d’Etat et secrétaire de son Eminence
le Cardinal Rampolla en 1887; prélat de Sa Sainteté le 18

jjuillet 1900; substitut de la secrétairerie d’Etat et secrétai-
ire du Chiffre, le 23 avril 1901; consulteur du Saint-Office,

le 30 mai 1901; élu archevêque, le 16 décembre 1907; sacré.

par Pie X à la chapelle Sixtine, le 22 décembre suivant;

intronisé le 23 février 1908, succédant au Cardinal Svam-
pa; créé cardinal par Sa Sainteté Pie X, au consistoiredu
125 avril 1914, en même temps que Son Eminence le Cardi.

|nal Bégin.
Nous avons pris des renseignements à la Dirégaion

apostolique d'Ottawa; la nouvelle n‘y est pas parvenue

officiellement encore à midi, mais le secrétaire de Son
Excellence dit qu’il croit la nouvelle absolument sure.”

GOUVERNEMENT INTERIMAI- ‘qui doit régner, le secrétaire du
' . . . .

RE conclave, lex cérémontiaires et. te

Pendant cot I jsavriste entrent dans fa chapelle
a ay 3 -

-““endant Ce tempsçet jusqu'à le Sixtiue, Alors le cardinal doy un,
lection du nouveau Pape. lus car-
dinaux ne revêtent que Je rochet
pour signifier que l'autorité. dont
Fo moze tte est le signe, est entre
les mains de tout le Saré-(College .
¢ st pour. la meme raison u’au
Conclave chaque cardinal a au LA ane es .
dessus fe son trône un baldagui 1, . LUsnit at les cotemontaires alas.ee ; sent fous les baldaquins au-dessus

Lire cardinal camerlingne est as-ides trônes, excepté eciui du nou-
sisté dans sa charge par le doyen ven Pape, qui est conduit dans
de cha an des trois ordres ceardi- Un appartement voisin, où i ost pe

ufices,  (eardimal-évêque, cardi-: voin du cestimme d'audience soten-
D I-prêtre et cardmal-diacre.) peite.

Ces quatre cardinaux se rénnis-
sent en congrégation aussi souvent LA PREMIERE OBEDIENCE
pate l'exige la prévision et l'orga- "Le nouveau Pontife monte alors
sation de fons les détails des fu-{Ç'asseoir à Fantel du côté de l'H-
nérailles et du prochain Conclave. |,: vangile, pour recevoir l'obédiciee

Les mesures importantes sont jde chacun des cardinaux ils s'a-
référées aux Congrégations géné-; | ati genouillent devant lui, lui baisent
rales qui depuis 1870 sicgent au! ba main, puis. se relevant, Ini don-
Vatican, C’est toujours le cardi-Ca est t | nent le baiser de paix.
nal-évêque d Ostie qui préside cest ‘ous les conclavistes introduits
Congrégations où les cardinaux| hi l'après la al cusuite baisent le pied du Souve-prennen rang d'après la date delai Pontite.
leur élévation à la pourpre.

Le Pape choisit alors ou confir-
PRELIMINAIRES DU CONCLA- me dans sa charge le Camerlingue;

VE Celui-ci passe au doigt du Pape

Dès la première séance, il est
l'anneau du pécheur.

fait leture des constitutions qui L’ANNONCE AU PEUPLE
régissent le Cone fave et les cardi

S 1 :a wo faite ‘
naux jurent d'y êtrefidèles. an anae Jai bal pe uples

Une commission spéciale procè- Se rend au bacon As
: : « . tori T © 3 >qade les Jours suivants à l'examen et que et là, devant la foule fre.

ne‘ompagné cles deux autres chefs
d'ordre et da cortège qui vent

d'entrer s'approche de l'élu pour
au demander s'il accepte le Sou
verging Pontificat et quel nou 1
déc 1de de porter désormais. 

Una pour su conduite admirable -

‘* Nos troupes avancent peu à,

Hv a en des,
revers et des suevès et Ia bataille

at choix des divers ministres du
Conclave, des conclavistes, des con-
fosseurs, des médecins et des ser-
viteurs.

Chacun des cardinaux a droit
d'amener avec lui un secrétaire et
un serviteur. Tous jurent d'ob-
server la plus grande discrétion.

souvent, après le Conclave, des
distinctions honorifiques sont con-
ferées aux conclavistes.

APRES L'ELECTION

Lorsque le résultat du dernier
scrutin a été proclamé et que le
choix des deux tiers des électeurs
s'est définitivement porté sur cel

  
missante, un cardinal prononce lu
formule qui jette dans l'allégresse
tout l'univers catholique:

‘Je vous annonce une grande
Joie: nous avons un Pupe ; c'est
Pliminentissitne et Révérendissi-
me Seigneur N. qui a pris le
nom de N.....

Les cloches de Rome sonnentä
toute volée,
La foule en délire se précipite

dans la Basilique où le Pape vu
donner la bénédiction solennelle,

Le dimanche suivant, le cardinal
doyen couronne le roi des ames
catholiques ; C'est de ce jour que
les Papes comptent les années de
leur pontificat.
 

ON GAGNE DU TERRAIN

Londres, 3.— Le bureau de la
presse oor,Ie vient de publier le
bulletin suivant :

| <“ Un combat s'est engagé sur
toute lu ligne de bataille. La ca-
valerie anzlaise à Vigoureusement
saftaqué la alerie ennemie, l'a
(repoussée et ni à pris dix canons.

‘“ Larmée francaise a continue
son mouvement d ‘offensive et a
gagné du terrain en Lorraine.
Duns les autres régions, l'armée
russe environne Koenigsberg. [a
Victoire complete des Russes  LES ALLEMANDs ARRETES

Londres 3.—L" Evening News’
publie une dépêche de. Paris di-
sant qu'un chauffeur attaché à
l'état-major français de l'armée
du Nord est arrivé dans la Capi-
tale et a faut la déclaration sui-
vante:

‘La marche des Allemands a
êté arrêtée à cause des pertes ter-
ribles gqn’ils ont subies çes derniers
jours, Hs ont même demandé un
armistice pour enterrer leurs
aorts,
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Lebanditisme auu Mexique
Lau pévipétios cle laguerre d'Eu- ils emmenèrent le P. Kubèze dans

une autre partie de la maison et
essayerent par trois fois de 1'étran-
ger jusqu à ce qu’il eût perdu
conuvaissænce. Ils pointèrent en ou-
tre un revolver contre sa tête et
firent feu, mais sans de ‘blesser.
AUrès quui, Hz l'eipoitèreut dis
ln charabre où ts m'avaientlaissé,

 

roye nous out fait oublier les hor-
Tens qui 6e contuettent sur notre
paisible terre d’Amérique— Nous
avons prétendu avec bien d’autres
que la révolution au*Mexique était
J'oeuvre «ie la maçonnerie en frais
d'y éteuffrr le Tetis du uathe-
dicieure etde se venger des échues
déjà subis.

Voilà maintenant que des doeu-
ments authentiques commencent a
se faire jour; ils sont fort peu à
l’honueur des rebelles, protégés
des IStats-Unis,

Voici ce qu'écrit Mune des vie-
thes, nn Jésuite mexicain, à la
revne catholique ‘‘Ameriea’’:
“le 22 mai dernier, à Saltillo

(Coalruite,) Villa fit appeler des
prétres de la -ville et, après les
avoir grossièrement jusultés, leur
demanda wn millionde dollars, les
menaçant de mort s’ils ne s’exécu-
taient- Tl intmia, de plus, aux
quatre prêtres étrangers et ans
six Jéguités présents Vordre du
quitter au plus vite le territoirs:
mexicain, bien que les Jésuites
fuesent tous de uationalité 'mexi-
caine,, .

‘‘Em. attendant, il fit emprison-
ner tous les prêtres dans la maison
ol il iavait établi son quartier gé-
néral. Comme à était absolument
impossible de rerneïllir a somme
demandée, Vila devint fou de ra-
ge et déclaraque les Jésuites de-
vaient lui fournir, ontre leur quo-
te-part du million, une autre som-
me\de ‘500,000 dollars. -
“De 25, dans la nuit, il réveilla

sesprisopmiers et les fit conduire
sous bônne*esconte vers une mai-
son isolée où il Tes informa qu’ils
allaient êtrefusillés pour désobé-
issance àses ordres. ‘“ A gui le
premier tbur?'” demanda-t-il. Je
m'avançai en disant: ‘‘Avos or-
dres,”’ Il me mena alors dans une
chambre voisine et là sne demanda
de'nouveau $i je voulais mourir ou
tivrér l'argent. Je répondis que je
n'avais pas un eentime, A ces mots
il meplaca A une distance destrois|c
métres ot donna. ordre A ses sol-

Lat agirent de méme avee
trea Jésuites. L’un-d’eux, le P.
Macias, 1e¢ut denx coups de sabre.

I's n'épargnèreut
wauvre P. Ancira qui était malade
depuis plusieurs jours, brûlé qu'il
était par la fièvre.

attacha au train sur lequel Villa
devait retourner a Torreon, Mal-

sous la garde de soldats armés.

les au-

pas même le

“Le 28 mai, on nous praca dans

un wagon Je anarchandise ga'oun

henreusement, 1'un des soldats de

l’escorte s’enivra et pendant tout
le voyage ne cessa de tirer et dé-
chargeant son revolver à tout
Luut de chuwtnp. Nous étions, ainsi
que je 1'ai dit, dix prêtres: six
Jésuites miexicains, deux Eudis-
tes francais, un Bénédictin et un
prêtre séeulier italien. Le soldat
ivre aurait saus nul doute tuë un
des Pères français si son compa-:
gnou n’était venu à son secours. |

‘’AÀ mi-chemin de Torreon, on!
nous mit dans unie espèce de chu|
rette qui avait servi & transporter
des chevaux et c'est dans le fu-
mer que nous vovageimes et pas-
sames la nuit. Arrivis a Torreon.
on mous prot:ena comme des eri-
minels dans les rnes de la vil'e, es-
tortis par des so!dats à chevat. Le
sumedi 30 mai, nous fliimes envo-
vés à Chihuahua et eûmes à endu-
rer les pires insultes de la part
d'un soldat ivre. Enfin, le lundi

ler juin, nous: quittions  Chihua-

 
jana et, le méme soir, arrivions â
Bl Paso: ¢ était le salut.

Richardo etelle est datée du 3jjuin
dérnier. Un autre missionnaire
Jésuite raconte, dans la ‘‘Reista
atoliea,”” les horreursSot il a été

témoin, Ini aussi. À les re, on se dats,dem’ mtimider pour, me for-
cer à donner l’argent: Après cela, n

croirait reveuu au régime sangui-

naire da sultan rouge.

 
 

Ledroit des faibles
Louis-Vewillot écrivait à l’occa-

sionde da guerre de 1870: ‘* Ty
a vin patriotisme que nous n°‘avons
pas, ofphitdt que nous éprôuvons.
C'éstet orgueil paien de la for-
ce qui se flatte de dominer par le
bras sur tous les peuples et de les
réduireà Ja servitude et au teibut”

Lorsque l’Amgleterre en 1899,
poussé par ‘Chamberlain, se lança
dæns 1’sventure du Transvaal, les
sympathies universelles, aussi bien
enGrande-Bretagne et au Canada
en“-déhors de l'élément jingoiste
prouver cette guerre injuste

quechez les autnes nations,se por-
tèrentsur le vaillant petit peuple
Boer qui défendait son indépen-
dance et ses libertés nationales,
car dl fallait m’avoir que ‘‘l’or-
gueil païen de la force”” pour ap-
Ceux qui protestèrent alors con-
tre l’emvoi de contingents cana-
diens-accomplirent mn conrageux
devoiride haut patriotisme.

Aujourd’hui - l’Angleterre en
entrant dans le grand conflit en-
ropéen se réhabiliteet reconquiert
du-même coup toutes les syinpa-
thies en dégaïmant sa puissante
épée pour deux nobles causes: de
d'espect de sa ‘parole et la liberté
des petits peuples,
C’est ‘en effet poiir venger “la

violation duterritoine de Belgique

 

et pour empêcher l’écnasement de
la France qu’elle déclare la guerre
à  l’Allemagne : ‘honneur au dra-
peau britannique!

C’est donc d’tm coeur joyeux et

 avec uné légitimefierté patrioti-
que que1 iadiens-franiqnis|A

mes detousits bostits. dalpays;
prêts à passer les mers’ s'ille faut
et à verser‘enr sang,

Mais à ceux qui vout se battre
là-bas pour les causes sacrées dd
droit et la justice, que l’on æecor-
de donc ‘enfin ici au Canada, l’as-
surance que nos droitg scolaires,
les droits de notre foi et de notre
langue, qui nous sont pourtant
garantis par laconstitution Bri-
tamnique, tie seront plus violés par
luxe majorité sectaire.

 
| Que l’on nous Gonne donc dans '
l’Ontario, dans le Manitoba, et
dans les autres provinces où nous |
sommes ja minorité la même me-
sure de justice que nous donnons
À nos compatriotes de langue an-
g'aise dans ila Province de Québec:
ce sera faire acte de haute politi-
que canadienne, et même de haute
politique impériale. -

Plusieurs journaux do langue
francaise ont déjà élevé la voix
dans ce sens. Nous les en félici-
tons et nous ne sommes. pas de
l'avis de ceux qui trouvent-que le
moment ‘n’est pas opportun. Il
est toujours opportun: de deman-
der que le fort respecte le droit du
faible. Nous ouhaitous de plus
auu des jourtraux delangué anglai-
se s'inspirent des mêmes senti-
ment sde véritable patriotisme
pour mettre fin à un régime ty-
rannique que pas un homme
d'Etat anglais me voudrait prati-
qner et qui fait Ja disgräce de la
Prusse en Pologne et en Alsace.

Le Patriote de l’Ousst.
 

te de Combourg,e

‘sou à Bentheiwm. de

Cette lettre est signée :Francis

wecoureïit anjoupdhut’gouslegar:
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Les férocités prussiernes
Une dépêche du repe‘Ésentaut

de l’agence Réater, à Rennes, à
dit:

ng me —  

 

ville située ‘à !
quelquedistance de Saint-Malo
cst arrivée ici et à raconté com-
ment sou Époux et son enfant a-
vuitiit été tudi par lo popuiace, on
Hanovre, Allemagne.-

 

  

-Mme- Guail-
lon, qui est terriblement attristée, |
uwfait la déclaration snivante:
«‘*Nous avous “até. expulsés le |

deuxième jour;d’aoûtde Kolberg,|
ville dela Prusse poméranienne,] /
et avons essayé d'atteindre la |
France par la Suisse. Mais Be
nous fit retourner avant d’aveir
atteint la frontière ailemande el
nous dâmes revenir sur nos pas et|
uous diriger sur la Hollande.
En arrivant en Hanovre, mu:

mari et moi-même nous fâmes ar- |
rétés comme espions ct la popuia-
ce nouslancait des pierres, en dés
pit des cfforts de la police. Mal-;
Leureusement mou wart perdit,|
son sang-froid et cria ‘‘ Vive la
France’ et © Vive "Angleterre. |
On le tua à l'instant. |
Deux amis qui ont essayé d’in- 1

tervenir ont aussi été tués. No-!
tre enfant, qui portait une bon- |
nette sur laquelle était écrit le,
mot‘‘France’’ fut, arraché de mes!
Ldros, frappé sur le sol et tué.
Mon beau-frère à été jeté en pri-

parvius à
m'’échapper et uprès uu Voy&Lx
rempli d’incidents, j'ai réussi a
atteindre la Hollande.

—et llLI

LEURS PROCEDES

D'après les réfugiés belges qui
sont en Hollande les Allemanas

les villes où ils passent. Ils pren-
nent généralement le maire, des

paux citovens, et ils préviennent
les habitants que si on tire sur les
soldats Allemands les otages pate-
ront de leur vie cctte agression
Dans plusieurs cas, les otages ont
perdu Ja vie, par suite de l'hest:-
lité de leurs compatriotes contre

{les Allemands. Ainsi, à Tilff, on
 
:à tué un prêtre gardé commeota-:
| ge parce que les habitants de ce
village avaient tiré sur les Alle-

p minds.’
i Dans tous les endroits les Alle-
imands affichent
: bioirsen excellentfrancais, oilsen

 

   x
‘efrenlérparmi:Jetirs solmétsi"

1 parrtésBelgès‘den:mbriveHésa
noncant de prétendus succès“alte
mands.

Les habitants sont maltraités on

 

se guidant sur l’humeur de leurs
officiers, Le traitement des habi-
tants varie done selon les endroits.

——__éffs>—

ILS ACHEVENT LES BLESSES

Le correspondant de Bruxelles

 
 
qui suit :

‘“Un comité nommé pour s'en-
quérir des infractions à la neutra-
lité commisespar les Allemands, a
préparé un résumé des faits dans
le cas du major Van Damme, qui
a été blessé à Haelen, le 12 août,
et achevé à coups de révoiver par
le major Knappen qui a été tué

le 9 août.

orPSers

deux choses inséparables.
=0) —rer —en

NOTRE SUCCES

Dépend d3 vous, lecteurs. Si vons
voulez que votre journal continue
à progresser encouragez tous
ceux qui nous aident. Nous vous
recommandons spécialement d’a-
cheter chez nos annonceurs. Vous
y obtiendrez un traitement de fa-
veur si vous mentionnez notre
journal. N'y manquez jamais.

jno 

prennent des otuges dans toutes:

prêtres et quelques-uns des prinei-

des proclamna-

a re Sa ;

Semis:+Tisonth,au foun  

 

   
  

 

respectés selon le caprice des of-:
fleiers, car les soldats agissent en

de l’agence Havas télégraphie ce!

dans descirconstances semblables, !

Etre aimé et être estomé sont

 

DEBOUT

Londres, 2—Le Roi Albert |
nous prie de dire à tout le monde
entier yne la Belgique u’est pas.
‘encore écrasée et qu’elle ne je:
ru pus, Nous nous batterons sans,

| qu'à la fin ic succès cOnFORNE NOS
efforts.’
Tel est lv message, que.4eminis-

tre de la Justice belge Carton de|
Wiart, chef de la délégation bél-
ge qui se rend aux États- [nis a

| donné aux journalistes hier soir.
M. de Wiart a fait la revue de UNE DENEGRATION DE LA

; toutes Jus accusations portées con-"
Être l'Allemagne et insista sur Te:
fait que | ‘Ajlemagne a violé lui
neutralité de la, Belgique qu’elle-1
même avait déjà déclaré neutre
en temps de guerre, Il a aussi

| donné des détails très précis au
sujut des aveusations de sauvañe-
ries et de brutalité portées contre.
les troupes allemandes, donnant
des dates, l'endroit el les noms ces 5.
personnes massacrées par les sol-
dats de l'Empereur Guillaume.

‘J’ai la déclaration, dit M. de

| Wiart, d’un homme dont Te témoi- quua comité turco-bulgare a été
‘ gnage est véridique qui a visité | formé avant la guerre pour con-
; Louvain le 30 aoûi et qui m'a dit
qu'à uctre date les Allemands
Étulsiit "aéore à brûler les derniè-
Ves MtHisOls de la ville, de sorte

quil ne put rester ancuu édifice | mencement des hostilités et les re-
aliemands | présentants des deux pays à ces

aient dans la rue tandis| conférences ont déclaré la com-

atout. Des suldäts

“ivres dans:
gue des officiers étaient à boire

‘attablés à des tables dans la rue.
‘’Louvaiu ressemble à une nou- |

,velle ompéi, Seules l’hôtel de vil- |
‘Je ét lu station de la ville sont de- |
bout. La cathédrale et les théâ- |
“tres ont croulé ainsi que la biblio-,
thèque qui contenaient des manus-|
crits uniques. L'Université qui,

; comptait 2.500 étudiants a été ra.’
see,

© Acrsehit et Diest ainsi que plu-

sort que Louvain. À
Dest une :nère et sa fille de dou-

aus furent fusillées; un jeune
homme attach: a un arbre et-brû-

«lé vivant et deux autres~hommes
jente«Trés vivants la tête en bas.

: BRAVOURE D'UN AVIATEUR

Londres, 2—Le. correspondant
al d ‘Amsterdam

Saviateis Francais’a ac
Lverithint:acte deDra-

ii onAppbrdgtantDéjirsde-| 4
‘nieurant’ a Bruxéllesun““message
d'espoir.

, Cet aviateur monta au-dessus
ide lu capitale et se mit à planer
{laissa tomber des milliers de pan-
| nhlets sur lesquels on disait : Pre-
| nez courage, la délivrance est pro-
che”

[utile de dire que les Alle-
mands furieux de cette affaire se
mirent à tirer sur l’audacieux a-
viateur. mais il fnt assez habile
pour éviter tous les projectiles et
retourner daus les lignes francal- |«
ses sans avarie.

C'est le général Jackowiski qui
!a pris le commandement de la vil-
le de Bruxelles. T1 réside dans le
pzlais National et fous les prinei-

le même

xe

 

 

 
| paux édifices’ de la ville ont été.

sieurs autres petites villes ont eu:

LE DROIT, JEUDI, 3 SEFTEMERE 1914

LA GUERRE ENEUROP
Mme Guillon, uno riehe résideu- | LA BELGIQUE EST TOUJOURS transformés en hôpitaux remplis

“4 deblessés allemandset belges.

| placés au coin des res et sur les
places publiques.

mais les officiers sont pleins d’ar-

li trève et sans relavhe jusqu'à ce roganee,

ui est promise commeiBruxelles.
Ells

ses forts et -dans la valeur de sa
1:i garnison, et ce n'est pas sans rai-
Soll. -

deur de la Turquie ici a nié for-

Pood sont av seatineat fausses,

: sidérer

but du comité u l'approbation et
| la evmpathie de toute la classe di-

Des canons automatiques sont

Les soldats al-
1.

issi asus Livy ;duidiidu Re cuil:

Lip ville d'Anvers est remplie de
confiance dans la délivrance qui

espèredans la -puissance de    
#4
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ACADEMIE DELA
RUE SUSSEX

Cours scientifique et commercial
‘ 2 1 . ACe cours prépare aux exumens du Gouvernement 2ème di

vision «msi qu'à l'entrée aux Lustitutions suivantes:

jcole Fe:vtrelnigne.
Trl v fon Sore :
RO Li sie Seis CARVER 31011 4

Université de Kingston «Génie mite

eole de Pharmacie.

Rentrée des élèves, mercredi, 2 septembre,

Pour autres renseignements s'adresser cui

RE DIRECTRUL, Otfawa,
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TURQUIE
Washington, 3 — LL ambassa-

wellement hier qu’il y uit menace
guerre entre la Porte et les

Balkans,
‘’Pour ce qui concerne lés ru-

tovurs d'une alliance des Ballcans
contre mc >nte, à dit Reston

je désire Foclarer que ges ru

de

‘Ce qui semble prouverle plus
fortement cette assertion c’est

les meilleurs moyeus’ de
promouvoir lex eciauiunus intérèts

dus deux pauvs. Ce comité à tenu
prusieurs séauces depuis le com-

munaute d’intérst des deux pays
ét ont dit leur espoir d'une paix
longue et durable.
‘Ce qui est encore plus signifi-

catif c'est que le journal bulgare
senn-officiel La Politica, dit que le

tigeante de la Bulgarie. Ceci si-

cnifierait que Ia Bulgarie qui est
un pays d'origine slave et qui à
cause de la langue s'était toujours
Jomte aux autres pays slaves a
maintenant reconnu que ses inté-
rêts n’étaient pas avec ces payset
cle B'est déclar€ une soeur de la
Turgnie, comine eu réalité elle
l'est?

UNE BATAILLE DECISIVE

Londres,2—Une dépêche adres-
sce à la ** Central Nows Agenes
pur voie dusRome et venant de Bu

 

 
rouenet considerbh Pen

sur la frentiére susfro-russe com-
ne décisif. On eroit que la-défai-
te des Autrichiens va être cause
d'un soulèvement général et que
en conséquence, quelque soient les
sacrifices, l'armée autrichienne ne
reculera pas. L'état-major autri-
chien à l'heure actuelle fait tous
ses efforts pour reprendre les posi-
tions perdues, et les troupes qui
étaient sur les frontières françai-
ses et celles engagées sur la fron-
tière serbe ont été rappelées pour
faire face & invasion russe.

—ose

L'équité est le remède inventé
pour le cas où la loi est en défaut. à cause de soi université.

: Grotius

 merere 
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Nicholas et Court.. .. .…. ..
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NOTRE SUCCOURSALE DE PARIE

14 RUE AULVEX

Perwiet d'offrir eu publie voyageur des aanutages exuep
tionuels et au commerce dés taux d'échengs rélsonTnablen,

Lettres da orfdit émiges sur tous Yes points du globe.

Travellers Chèques, payables sans charges en Burope ef cu

Ce eeeans Lee a ees ae ER

EPITSETOMETe

$1,650,601

$2,060,080
LL $dBR,TeR Jk

Dépits da $1.00 et plus acceptés, retirables a demande.

Intérêt honitié deux fois l'an sur la balance quotidieune,

Le clergé et lus marchande des campagnes et

clients en général sout nsaurés d'un service prompt et efficace,

fous nos

T-GBO. LEMOINY, Gérant.

Hail, Rus Adhert of Britasuis

H. LAVGIE, Jr, 3érant.
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"COLLEGE BOURGET
RIGAUD, P. Q.

Avec son experience de soixante ans, semble

répondre aux besoins d'éducation des

; À prépare le
“toutes Fes” prüfésions diljérales,

ii Anglais, au programma'duquel on ajoute nue heure

jour, il ouvre la voie à toutes les branches

t de l'Industrie:

disposer que de peu de temps à leurs études, il offre l'avantage

d'un Conrs Prituaire Français et Anglais.

Site agréable ot sanitaire, Communications fueiles, Amé-

licrations modernes.

Rentrée des élèves, le ler septembre. jun
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des Spécialités

d'Installation

d’Appareils de
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à eau chaude ou

8 vapeur
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DEMANDEZ NOS PRIX

   

J. Alph. LANGELIER
210, 312, 314 Rue Wellington, OTTAWA, Ont.
“La maison la plus impartante eu ton genre duns l'ect d'Ontario. Nos prix

défient toute concurrence. Escormpte spécial au clergé et aux cominu-
nautés religieuses. Tous renssignements doanéa gratuitement

Tel, Quean 1928, Résidence Rideau 1408 1  
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Mo. 107 (suite)

ElleIni parlait comme aufrefois
ce langageberceur qui jadis l’a-
peisait et le ramenait. Une mère
voit toujours dans son fils quelque
chose del'enfant dont elle a nour-
ri lecorps avec son lait, élevé l’à-
me avec ses baisers. elle croii tou-
jours connaître le chemin infailli-
ble de. son coeur, pouvoir chasser
de lui les mauvais sentiments etle
calmer, comme, lorsqu'il étuit pe-
tit, elle. éloignait doucement les
ombres de son front, le rassurait
d’un bon regard et | ‘endormait en
hantant. nit_essaverBILE YELL

pénètre dansf'Ame comme un vi-
triol. la ravage, la ronge, et ne
s’arrête qu'à ces racines suprèmes
de bonté et defoi qu’il ne saurait
entamer, parce que Dieu lui défend
de toucher à l'essence mème de
l’être.
Mais Ii, ces remontrances I'ex

aspéraient. Les fumées du vin,
les résolutions haineuses, et je ne
sais quel brouillard d’impiété
montaient à son cervean grisé, obs-
curcissaint sa raison. An fond,il
lee roproghait sa lâche condescen-
dance pour Raget, mais il demen-
rait lo prisonnier de sa propre am- hitian__ Na 00

honte et ses rancoeurs, de se sentir
un jouet entre les mains de Raget,

Bune machine rétive mais obéissant
tonjours, une marionnette cons-
tamment en rupture de ficelle et
constamment poussée, malgré elle,
sur uu théâtre imbéeile où déjà

#11 accueillaient maints sifflets Tout
k {cela fermentait, se grossissait,s'em
mélait dans sa téte alourdie. Iu-
rieux contre lui-même, contre sa
mère qui se trouvait malencon-
treusement snr son passage, contre
Raget, contre tout le mondeinea-
pable de débrouiller le. chaos de
ses pensées, de voir clair en son
pauvre. esprit, il se mit à éructer
des brutalités.

—Est-ce que je ne suis pas le
maître chez moi Laissez-moi tran-
quille ! Eh bien, oui. puisque vons

“|nersister, le curé, lui aussi, je le
briserai ! Et c'est vous qui l'au-
rez voulu.

Ses yeux étaient infectés de sang
et il écumait. Terrible, il 8’avan-
ca sur elle, dans une inconscience
de bête brute, dans l'excitation
de son ivresse soudain e nngée en
qe i .
ous “ Sd Jie 

  

je ne savais pas que j'avais pour
Âls un moustre !
Alors cile tomba à la renverse.

lourdement, sur le sol. Ses nerfs
s’étaient brisés, - trop tendus par
l'émotion, l'attente, l'espérance et
l'outrare. Hortense descendit pré-
cipitamment ; Geneviève et Imnee
accoururent, glacées de terreur, et
par les échos de cette violente al-
tereation qu‘elles avaient enten-ji
de di:la pidee voisine, et par ce
cri aigu dont elles ignoraient la
casie.

Elles relevèrent la pauvre aïeu-
le inerte, aux bras tombants, aux
jambes qui ne s'aidaient plus.
—(Grand’mère, appuyrz-voussur

moi!  Soutenez-vous sur vos
pieds !
Mais dans ses muscles, envahis

par une ankyose soudaine, appa-
raissaient & peine quelques traces
de contractions surhumaines et
inutiles. Des lèvres lâches tom-
baient des débris de mots, des
cassures de yllabes avortées,. des
sons entresonpéset sans suite ; la
langue frémissait sans artieuler
aucune paroles.   - On la déposa dans son vieux fau-

43; +
ike Lc * se É 5214004.

active et calme, n'ayant pas
le temps de pleurer, disait-elle à sa
vie ;

soeur ; et derrière elles Malgon-
verne, subitement dégrisé, comme
sorti d'nn affreux- cauchemar, de-
bout, les bras levés, les traits piles
et cretisés, dans une attitude na-
vrunte de ferveur et de remords,
contemplait son oeuvre: sa mere
presque agonisante. sa mère qu'il
ait foudroyée, hti misérable ! en

joutrageant dans sa foi et s+s con-
victions, en lui poignardant le
coeur. :

C’est lui. le ruouvais fils. qui a-
vait tuée ! lui que ses lèvres si
bonnes. si maternelles, mainte-
nant détendnes et balbatiantes,

réprouvé, et dans son âme affolie.
où la raison était revenue avec eu
‘* quélque close d'humain dant
l’avaient déponillé les pratiques
maçonniques, la compagnie sectai-
re de Raget et de Plérat, il souf-
frait des tortures d'enfer, 8irton!
le tourment de se Cire: ‘Je ne
mérite plüs qu'elles met Pe
Tourment des damnés, ces déchus
de amour,

Ces paroles de Jeanne, mainte-
nant cffrovablement nettes. ais
tinctes, vengerusses,
dans le coeur. comme si un stylet
chauffé à blune les v burinait:
** Pour plaire à un gredin, tu sa-
crifierais ta mère !” maudissaient sans doute dans”ce

langage iuintellicipie, mais si ext
pressif et effrayant ! En ce quart,
d’heure d'angoisse, il avait vieli,
de dix ans. Ses cheveux en désor-j
dre étaient dressées sur sa tête;
qui déjà se dépouillait, et il res- |
tait la, pétritié. n'osant regarder |
zés flites qui.J'empressoient au-;
tour de l'aïevle. de peu de lire su:
leur visage bouleversé un repro-|
che aecablant. un mépris, infer-
mulé sans doute, ct qui demeure-
moit: anvalonnieiens. ste Ris2 ty

kot de fait il l'avait sacrifiée aux

haines de Raget, le crai ‘“ gredin,”’
et, au fond de lui-même,
vouait, le mathearenx !

Elle était paralysée, Mais lv
corveait ne peraissait point atteint:
En elle.
centrée dans les
‘neirement brillants. qui regar-
dajent ourement Jos deux jones
Biles, et sarrétaient fixes, inese-

pra bles. :sver nue bnpérieuse intuir-
sité, sur Malgouverne.

xs Ce nen(emitd

il se l'it-;

lui entraient faucheur,
i .
qui avance, avance toujours. Jais-

noyée dnns nne fivnière vaporeuse,
aver, au lou, un horizon rappro-
ché, ourlé de brume,
Les dertiers bids mars attendsnt

debont, par rangs serrés qui s'ia-
élinent, regardant à côté d'eux
lsprs frères Voisins couches sur le

sol, Dans la campagne, à peîne
quelques chants d'oiseau ; rien

que le bruitrégulivr de la faux qui
mord les épis, des coups sees qui
alignent les longs andains  Tés:-

et le mauvepont vadencé du
rrencouillement cambre,

nés,

sant derrière jus les pieus hérissés
des ehaumes, Les gerbes sont dis-
posées en moyettes qui défient la
pluie Pane à les an sonnaet, pro-
téceunt ses sorurs de ses
d'or renversés,
Hors sont Suzanne se

longs «pis

Freie, 
I

dirige d'in pus rapide vers le val
profänd.du Furent où son père

tonte la vie s'était con-{ahat un blétardif, semé en février, !
peux, extraordi-iet qui hai promet un bon rende-

‘est une semence nonveil:
que l'abbé Le maitre lui a fait nar
Voir ef anil vent éprouver, ‘ha-
que année il consacre ninsi deux
ou trois sillons à 'des études spé-

ment. OC Byam ‘3, 0b des «Xpéricnees nouvelles
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POUR LA GUERRE

Dame veuve Louis Séguin, 124
rue Champlain vient de voir un
de ses garçons partir pour aller
combattre contre les Allemands

en Lurope.
Le jeune Louis Séguin est parti

de Hull depuis cinq jours et de-
meure à Brandon, Manitoba, Aus-
sitôt après son arrivée dans cette
province, il s’est cnrôlé dans le
12ème régiment de dragons du
Manitoba.
Au premier appel du ministre

de la milice canadienne, le wane
soldat s’est engagé comme volon-
taire dans les contingents cana-
diens.

Il était à Valeartier depuis huit
Jours lorsque sa mère fit le voya-
ge de Hull à Québec pour le voir.
Cette visite lui à vallu la permis-
sion de se rendre à Hull pour pas-
ser une journée avec ses parents
qu’il'n’avait vus depuis cing ans.
l'est venu passer la journée de

mardi à Hull et le soir an départ
du train, ses amis l'attendaient à
la gare de Hull pour hii souhaiter
bon voyage et plein snecès, Tous

en choeur chantèrent ‘“La Marseil-
laise’”, tandis que le train s'élot-
gnait et que plusieurs témoins
pleuraient.
Pour lui donner un témoignage

de leur estime, ils lui offrirent une;
eravache dont il se servira sans
doute pour caresser l'échiine teu-
tonne.

CADETS OUVRIERS

Les Cadets Ouvriers sont priés
d'assister à l'heure de garde le
ler vendredi du mois à T6 du
soir. Ils devront se rendre à leur
Satie à (hrs précises. Je corps
de elairons devra être aussi au
grand complet. Après l'exercice
I y œua parade comme d'habitt-
de.

Par ordre,

POURSUIVIS EN MER

M. l'abbé Mangin, chapelain des
Kervantes de Jésus-Maris à recu
hier un mot de son neveu, le en-
pitaine Pierre Charton, de Mont.
»éal. parti le dix août pour rejoin-
dre l'armée francaise à bord du
‘Roxal Edward", Ta braversée
a été longue et mouvencenter, Sur
la haute mer le Roval foddxard
n été poursuivi par vin hades de
guerre allemand ; on ter a échangé
grace à la rapidité du bateau et a
la faveur de Ia nuit,
M Charton était membre de 15

risen sociale ““Charton et Bél

que", ingénieurs eivils,

IL A GAIN DE CAUSE

Ce matin a été plaidée devant
le magistrat Goyette fn case de
J. B. Dorion contre Mile Maria
Drouin.

Mlle Drouin, modiste était à
loyer chez M. J. B. Dorion. ile
a déménagé. il n’y a pas bien long-
temps et a laissé, se plaint M. Do-
rion, bien des déchets dans la cave.
Aolrs, ce dernier a poursuivi en

LA POLICE ARRIVE APRES

Fier soir, vers 11,25 heures, des

citoyens sur lu rue Laurier ont ete

réveillés par les eris: Au secours!

An meurtre ! Pas n’est besoin de

dire que ces cris eurent Je don de

caus-r un peu d'excitation chez les

personnes vivant dans le rayon al-

fecté par les cris.

Quelques-uns sortirent et tirent

tn chasse à deux personnes qu Hs

virent se sauver, On manda aus-

a voiture de patrouille qu
le

sitôt |
arriva trop tard pour mettre

crappin sur les tapageurs. |

Ou dit que ce n'est pas la pre-

mire fois qu'il y à de semblables

scènes sur cette rue durant ia

nuit et quelques cifoyens partent

de demander un gardien spécial

pour les protéger.

LES OBLIGATIONS

M. M. R. Wood, courtier de

Montreal, vient de vendre pour

#11,600 d obligations, Lie produit

de cette vente servira à payer le

pécrtement No 17.

FERMES LUNDI
i

U1mapas Ja nouvelle Joi de Ta pro-

vince de Québee, Tes hôtels seront

| fernés lundi, fête du Travail.

Coa Joi exigée aussi que les hotels

soient fermés pour la journée cu

premier juillet, la rote de ta Pus

Essace,

| IL EST HEUREUX

 
M. Jos. Bernard, du Chemin de

(Eosee était, hier à travailler à

la voustruetion d'un hangar.

Comme l'ouvrage qu’il faisait se

trouvait en lreut de la bâtisse, il

frail monté sur un long esenbeau,

à un moment donné, M. BDer-

ward perdit l'équilibre et tomb.

Un témyn de l'accident, craignant

que M. Bernant fat blessé man

a (praédéatement le Dr Davies

Gui. a son arrivé n'eut qu'a cons-

vater que M. Bernard ne souffrait

d'eueere blessure.

CHEZ LES MEDECINS

fa + méderins du collège Mon-

tréal. No 6 ont fait hier l'élection
de leur président, M. 18.55. Aubry.

(to collège comprend les méde-
eins les comtés d'Ottawa, Labelle

et Pontiae, et l'élection se Fait tous

les trois aus.
Le Dir Davies agissaît comme of-

fieior Tarponteur.

EN PROMENADE

Te Dr Mehaffie est actuellement

d'hôte du Dr T. P. Davice.

CHEZ LES POMPIERS

Le sous-chef des pompiers essa-
vait ce matin deux nouveaux che-
Vin.
| départemient trouvant que

deux de ses chevaux étaient lé-
gens, les à vendus pour s'en proeu-
rerode plus lourds.

{

 
 

dommage et a eu gain de canse,
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Le papier et les rubmns à
sont garnutis et donneront sa

n’importe
tement aussi bon que nous le

 

SEULB AGENTS

GRAND’S TYPEWRITER SUPPLY
ANGLE DES RUES BANK ET WELLINGTON

Téléphonez pour la connaître
     

GARANTIS

quel client et il vous diva que le Peerless est jus.

clavigraphe Peerless Brand
tisfaction entiére. Demaudez à

disons.

oo . . . .Quean 192
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modèle ot d’oxcellent goût, alle

  

velles pour les beaux
§

mme Elégant est considéré
Pour un complet d’un fini solide et chic, coupe dornier

Napoléon LaFleur
182 RUE RIDEAU, OTTAWA

Nous avons un grand assortiment de marchandises uou-
jours du printemps.
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LL DROIT,

VILLAGE DU SORMAHL
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Une reproduction fidole d’un
village en Somaliland avee les in-
digénes et tous les détails aussi
parfaits que possible sera l'une
des attractions spéciales pour les
visiteurs à l'exposition Canada
Central qui aura Heu sous peu,

Ce pays est sous la protection
du gouvernement italien et est si-
tué au sud-est de l’Abyssinie en
Afrique sur les bords du fleuve
Aden et de l'océan Indien s’éteu-
dant au sud jusqu'à l'équateur.
On peut dire en toute vérité que

les directeurs de l'exposition ont
transporté avec ce petit village
tort le Somaliland à Ottawa, Ceux
qui ont visité ce pays durant leurs
voyages n'ont peut-être pas été
témoins de toutes les coutumes de
ces indigènes telles que celles qui
seront représentées durant expo.
sition, Ce sera peut-être fournir
de l'expérience à tous ceux qui
viendront voir cette représenta-
tion, ce sera certainement un plai-
sir pout tous en même temps qu'-
“ne lecon d'histoire,

Lia tache de recruter ces indi-
gènes pour les amener à Ottawa
n'était pas facile parce que
plus des difficultés à pénétrer à
l’intérieur de ce pays il a été diffi-
cile d'obtenir la permission des
éhiefs qui ne voulaient pas laisser
partir ainsi leurs sujets.

Les indigènes sont cependant
très contents de leur voyage et
se réjouissent au milieu de la el-
vilisation. C'est pour eux l'évè-
nement principal de leur vie. Le
village est composé de 80 trônnnes

OUVERTURE DES CLASSES

L'ouverture des classes cette an
née étant plus à bonne heure que
d'habitude les parents doivent
commencer des maintenant à pré-
parer leurs enfants afin que ces
derniers soient prêts dès les pre-
miers jours de classe.

Notre assortiment de livres et
articles de classe est maintenant
au complet et nous invitons tous
les parents des écoliers à venir
dès maintenant nous rendre visite
afin de se convaincre que nos
meilleurs articles de classe sont
rcduits au meilleur marché possi-
ble,

J. W. Bourgouin,

Libraire, 81 ave Champlain,
Hull.

  
; à ceux qui ont l'autorité

JEUDI, 3 SEPTEMBRE 1914

femmes enfants et les visiteurs
pourrant voir les moindres détails
d'un village de ces indigènes qui
sera représente avec toute l'éxae-
Uitude possible.

Les familles sont logées dans des
huttes différentes. Les filles qui
ne sont pas mariées sont sous les
soins d'une matronne et jes tri-

bues diverses sont gardées dans
des endreoits différents,

Lies habits, les amusements, la
religion sont tous à l'état naturel,
ct te fait que ces iribues ne sont
pas dans leur pays n’est évident
que par entourage extérieur.

Un trait caracté-ristique de ces
villageois est l'obéissance absolue
1 et la
Joie qui remplit leur vie.

Les hommes sont musculaires et
grands avee des cheveux épais des-
quels il prennent un soin métieu-
leux. Leurs chants et leurs dan-
ses ne sont intéressantes que par
leur originalité.

Ils font une série d'évolution «ou
son de leur musique qui ressemble 

en!
à Une parade militaire, et exéeu-
teat leurs dances ovee entrain of
présistence. Us aiment sussi à f'ai-
re parade de leur forces € de leur
endurance,
{lun fenitne somalienne est très fière
| de ses chartues et les jeunes filles
sont extrèmement crenellleses,
| Filles portent une attention spé-
etale a leurs cheveux, leurs yeux
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modestes et extrêmement nerveu-
ses de la gène à la vue des étran-
TOTS,
Parmi les attractions spéciales

il y aura les boutiques où ces indi-
gènes travaillent le cuivre d'a
près les niéthodes primitives, le

bazar où les articles faits par ees
indigènes seront vendus.
On tronvera aussi dans la hatte

des tisserands des travaux splen-
dides en bois. La boutique du
forgeron est aussi très intévessan-
te. lue soufflet est fait de peaux
d'entiloppes, Dans l'habitation
dit chef ses huit femmes donnent
des représentations de dances et
de chants à intervals réguliers.
On peut aussi voir la cuisine où

se préparent les mets pourtous les
habitants du village,

Des guerriers montrent au pu-
blie la manière dont on attaque
l'ennemi dans le Somaliland. 11
v au aussi l'école ou vn enseigne
aux enfants.
On pourra voir encore Potter

fabriquer des articles de fantai
sie tres artistiques. On verra de
plus le -* Mosque * où ces villageois
qui sent tous des disciples de Ma-
homet vont rendre ieurs homma-
ces des plus erands,

Lies autres huttes sont occupies

par les femmes marvices des diffé-
rentes tribues dont se compose le
village. Le chef de ces tribnes est
Ussa, le GalHla- le Khadaboursi et
la Ishae, Malgré que la jalousie ét leurs dents. Leur toilette em-

ploie nne grande partie de leur
temps. Liles sont cependant très

AVIS AUX JEUNES FILLES

C'est mardi, le Ter septembre,
que Jes elasses seront réouvertes à
l'Institut ** Jeanne d’Are
rae Water) Les jeunes filles dési |
rant se préparer pour travail del
bureau seront les bienvennes à ne. |
tre salle d'étude. Les enfants étant !
d'âge de suivre les couts aux Ceo. |
tes primaires sont priées de ne pus.
se prescilver,

Bureau de renstignements on
verts tous les soirs de 7.80 à $ heu.
res,
127-3 La Directrice.

Celui qui ne comprend point
comprend mieux que celui qui
comprend mal, 

divise quelques-uns de ees villa-
reois ils vivent généralement en
paix.

AVIS
—

 

> (90.221 Madanie Trretor Proulx. Modiste,

S{ rue Harvey, vik Ave Argyle.

Ottawa-lst.

Offre à sa nombreuse clientèle
ses reineretements pour le géne-
reux catconrs qu'elle Hit a accordé
“durant les saisons du printemps et
de l'éie,

Pour l'autoirne «ile vient de po.
COVOIT UN assortanent très com

plet de chapeaux dernier chie,
Je salon de couture est aetuvile.

ent ouvert pour toute commande

dans by confection de robes € aan-
leans,

Une visité est cordialement sol
licitée. 130-1

COMMENT GUILLAUME SERABATTUAPARIS
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| L’Exposition d’Ottawa
Vos photographies par Castonguay

Photographies de tout genr

faction garantie ou argent retourné.

PRIX MODERE

Atelier ouverte, et pose de p

A. B. CASTONGUAY
33114, rue Dalhousie,

En face du Théâtre Francais.

P. S.-—Nous faisons aussi tout genre d'encadrage pour images

ou photographies.

]
mme

)

e et de tonte grandeur. Satis-

orsrarts jusqu'à 10 hrs, du soir

OTTAWA
PHONE RIDEAU 2358  
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CANADIENALoUER— Logisde 3 chambres,
S'a-

 

« nvee lumière, chauffage.
dresser au No 1 Somerset-Est.

122-25Montréal, 3.—On a fait, hier.
des arrangements prétiminaire- - - - ol
pour mener que vigourcuse campi-; PERDUE— Une chicnne hound ap-
gne d’une semaine destinée à gros-| partenani au ‘Great Lake
sir les contributions au Fonds Pa-; Hunt Club.’ Retourner à Alphou-
trotique de Montréal, maintenantise Laurin, Pointe Gatineau.
affilié au Fonds Patriotique Cana-; — + re
dien, dont le Due de Connaught'PERDU—Chapelet mouté en or,
est le président. Le jour d'ouver-; jeudi sur ju ruée Sparks où sur

ture sera le 1 septembre et on 14 rue Principale de Hull, Prière
compte qu’au moins vingt, capi-iqe rapporter à 45 rue St. Jaeques
taines, à la tête de chacun dix! !

Hull Une récompense,
hommes, serout en charge du miou-:
vement, TROUVETrouvé sur Je marché
Quoique des dons généreux aient | "samedi dernier, Un porte-mon-

déjà été faits, on a encore en YUE aie contenant quelques piastres.
que la promesse de ces SOMMES pour réclamation, s'adresser à ‘Le
attribuées au soulagement des fa-| Droit” )

milles de cenx qui vont se battre TO _

pour l'honneur de l'Empire ; ON A LOUER—Pour cause de morta-
espère au cours de la campagne* lité. bonne boutique pour voitu-

proposée, atteindre tous les raugsimior et peintre située au centre du

ct les professions de la ville et des\ village de Thurss. Très bonne

cudroits environnants, lelientêle. S'adresser à J. B. RO-
Chaque jour, on nous rapporte BILLARD, forgeron, Thurso, Qué.

de nouveaux cas de détresse qui |(‘omté de Labelle. 27 sept.

demandent un secours immédiat ; _ —_

alissi, si les choses en sont à ce INSTITUTRICE—Qualifiée pour

point i debut. quesseront conte: Outariv, (certificat de Se classe)

les besonis plus tare our l’école séparée bilingue No.
Les préparatifs pourcette can 7 East Hawkesbury, Bon salai-

pagne, sont, sous la direetion dure. Pour plus amples informations

sous-comité des finances du Fonds s'adresser à M. J. A. Giroux, Mon

Patriotique de Montréal ; à cette! genais, Qué. jno

assemblée d'organisation tenue au — .

Montreal Club, assistaient MM. Ww. A VENDRE. — Vienx journaux

M. Birvks. JW. Ross, hon. Ro en bon état; ce qu’il y a de

Danduraml A | hapuat. Herbert | mieux comme panier d’emballage.
Molson. oward Murry, . Lig ; _

Wanklon, D. A. Budze, A. R, Doc 20Souspour100 livres. Sagres
ble. l'hon, secrétaire etLautres pers: 00 i

sonnalités intéressées au succès dYiON DEMANDE—Uneinstitutrice

la campagne. qualifiée pour Ontario et une
sous-maîtresse.  S’adresser à M.
Louis Lafleur, Sec.-Trés., Borro-
née, Ont. n.o.

 

ellCOlI

PIQUE-NIQUE ET BAZAR
 

Au bénéfice de l'église catholi- ON DEMANDE—Immédiatement
que sur te terraum de MOT. Boyd. une servante pour ouvrage géné-

Carlsbace Springs. le 7 septembre jral dans ln maison, S'adresser chez
1914, He Dr Delisle, au numéro T6 rue
Bean programme sportif, musi-' Maisonneuve. ull. 197-4

que, ete. I
On pourra revenir à Ottawa par

le train de 10.15 henres p. m.
129-3-h.

LON PEMANDE — Une servante
rénérale pour petite famille, bon

sabitire, S'adresser à 114 Osgoode,
Téléphone R.: 1571. 125-3

 

ON DEMANDE—Une servante
qui voudra se rendre dans nre

, maison d’été à Aylmer, pas de la-

i vage exigé. S'’adresser à M. Eu-
gène St-Jean, 131 rue Principale,

M. D. St Amour
DALHOUSIE ET CLARENCE
Vente spéchale :

Souliers pour Dames. Valant Hull. jno
$2.50 pour 98c. vo coma

Souliers pour enfauts. Valant ON DEMANDE — Institutrice
$1.75 pour $1.39, 150-12 parlant anglais et français, S’a-

dresser, en mentionnant salaire, à

M. Joseph Lemieux St-Charles,
M | Nipissing Dist, Ont. J. N. O.

     
UNE INSTITUTRICE.— Diplé-

fl mde pour l'Ontario pouvant en-
4: scirner Jo francais of anglais est
demandée pour l'école séparée
d'Espanola, Ont; salaire %425.00.
S'adresser: Jtév. l'ère Brennan,
lespanola, Ont. 121-6

MEUBLES
Occasion exceptionnelle

daus un nouveau magasin.
Tout est neuf et à prix ré-
cuits. Voici quelques exe
ples :

Coucheltes en fer. boules en
cuivre, valant $3.25 pour
12222214. . 8245

Sonunier de 42.50 p….. $1.65
Matelas de $3.35 pour $2.45

       

    
  
  

  
  
  

    

A LOUER.—On cherche à louer
une maison de 5 ou 7 pièces, pa-

roisse Sacré-Coeur ou Notre-La-

          
    
    
   

  
    

  
      
    

     

Xe - que - 5175 ‘ «Beanx bureaux de $175 me. S’adresser 113 rue Clarence,
pour $3.65ete Le “ Droit ” ou écrire à Ii BE. Li,
Comptant ou crédit vasier postal 054 “ jno

D. Laframboise
L'homme qui donne tou-

jours satisfaction.

Coin des rues St-André et
Dalhousie

  

HA VENDRE, une bonne proprié-
té, coin des rues Albert et Du-

moulin. Conditions faciles, 8'a-
Jresser À Amédée Charette, Rock-
sand, Ont, j.n.0.

LISCONYS PRIVEES—Jeune fille
graduée, du D'enstonnat du Sa-

eré-Coeur, donnera lecons de fran-
cals ou d'anglais et de musique.
l‘era comptabilité et traduetion à
conditions très avantageuses, S'a-
dresser à M. M, D. Le ** Droit.”

129-6

INSSIrUTRICE Qualifiés pour
enseigner le francais et 'anglais

éraleiment demandée pour l'école
de Azilda. Salaire $500. S’adres-
ser à IL Rouleau, secrétaire, Azil-
da. Ont, 120-3

  

 
   VOS YEUX
Une Fois Ruinés, ils
sont Ruinés pour

Toujours

RAA LOUIER— Maison de 7 pièees a-
“vec cuisine d'hiver et d'été, eau
dans ls maison, S'adresser à Le

Droit” ou à 93 Hinchey. Tél.
Queen 1520. j.n.o.

 

 

I'aites-vous examiner la
vue par un expert; infor-
mez-vous dans quelle con-
dition elle est, et sile cas
l'exige, procurez-vous les
lunettes nécessaires avant
qu’il soit trop tard.

Consultez-nous et rece-
vez le bétréfice de nos lon-
gues années d'expérience
avee les spécialistes les plus
hahiles de Boston, Spring-
field et Providence.
Notre ouvrage est garan-

ti.

À. M. Bélanger
Le seul spécialiste opto-

métriste Canadien français
à Ottawa.

26 RUE RIDEAU

Avec la Pharmacie Ro-
gers. Porte voisine de chez
M. Bilsky. Tél. Q. 4966.

m.j.s.

A LOVER—maison de 5 pièces,
cuisine d'été à part, l’eau dans

la maison, s'adresser à “Le Droit’
ou à 92 Hinchey. Tél. Queen
Fs), j.n.s.

IN DEMANDE —Une cuisinière
au No. 31 rue Clarence. 129-5

ON DEMANDE--Immédiatement
une servante pour travail géné-

ral. Adressez-vous au numéro 68
rue St-André. 128-3

ON DEMANDE — Une servante
pour aider au travail ordinaire

de la maison. S'adresser à Mme

J. R. Charbonneau. 41 rue Mae-
Laren, 130-1-h

ON DEMANDE — Une servante
immédiatement pour travail gé-

néral dans la maison. S'adresser
à Mme Charbonneau, Nu 41 Me-

| Claren. 120-3-h

 
  

 
'SERVANTE—On demande une

| servante, S'adresser chez Al-
(bert Bonvrette. 170 Avenur Cham-

BEd=el
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Dans le verger

 

CLASSEMENT
Pour emballer rapidement il

faut, avant tout, que le triage soit
bien fait et uniforme. L'ouvrier
novice doit avoir, devant lui, un
stock uniforme, sans quoi il lui se-
ra difficile de travailler rapide-
ment ou même bien. Pour facili-
ter l‘emballage, on classe naturel-
lementles fruits, autant que pos-
sible, suivant la grosseuret la cou-
leur. II y a inconvénient. au
point de vue du coup d'oeil et de
la rapidité du travail, à mettre
dans la même caisse des fruits de
dimensions trop différentes, car il
est impossible alors de caleuler
exactement la forme à donner à
l’emballage, ou de donner de l’u-
niformité aux couches. On ne
peut s’attendre toutefois à obte-|
pir une parfaite uniformité de |
grosseur et de forme, elle n’est
d’ailleurs pas à désire» pour la
commodité ct la solidité de l’em-
ballage ; mais la diversité ne doit
jamais être assez marquée pour
choquer l’oeil du client exigeant.
Jamais, bien enendu, un bon ein-
balleur ne placera côte à côte deux
pommes de grosseur trop diffé-
rente. S'il est habile, il ehoisira
celles qui sont légèrementaplatis.
pour les bords, et mettra toujours

dante. Elle est recouverte de bâ-

trois où quatre caisses (on lui
donne généralement trois pieds de
large et quatre à cinq pieds de
long), et doit pouvoir être exhaus-
sée ou abaissée à volonté. Deux
cinballeurs peuvent travatiler à
la même table. La hauteur ordi-
naire dela table est de trois pieds.
à partir du plancher: mais vette
hauteur, comme nous l’avons dit.
doit pouvoir être modifiée suivant
la taille de l’ouvrier. Tabies de
triage et tables d'emballage se-
ront recouvertes d’une toile de ju-
te supplémentaire, fixée de facon
à pouvoir s'enlever facilement,
pour être secouée et débarrassée
des débris qui s’amassent inévita-
blement sur la surface,

TEUR]
chambre, où la lumière est abon-

che, assez erande * recevoir! . . .
assez grande pour ni Mereredi Ter anillet: Grand Pi-

< ‘Sonnes

ÀTravers
MANIWAKI, QUE.

|
| Ephemérides Paroissiales

| © Juillet 1914

que-nigue de la Fanfare de Mani-‘X.
waki sur le terrain des RR, PP,
Oblats en face de l'église narous-!le Pontite défunt.

i stale, Jeux et concours, 1.500 per- .
Température [de comnimions ont été offertes: Lard salé... ...

Diner pour le inëme motif.

présentes.
; idéale et entrain jovial,
servi sure terrain du pare au pro-,
; fit de lhôpital par les dames pa- jen ces derniers temps un règlement Poulets, le couple LL. 60c et 41.00, =—— -

connu sous le numéro 124, pour la Agneau d'un an. . . - . . 14e‘ SISTER

1Le Magasin
as 30e À

doe i

“tromnesses.

Samedi, 4: Le R. P. Athanase
Pde Chorette Francoeur, O, MT.

| de St Pierre, de Montréal arrive à

“ Maniwaki pour prêcher la retrai-
te francaise de la paroisse. À
lheure du souper, commencement
d’incendie à l'hôtel Patry.

| Dimanche, 5: Ouverture de la
retraite francaise,

| Vendredi. 10: Journée du Sa-

LE DROIT, JEUDI, 3 SEPTEMBRE 1014

  

CLASSEMENT PAR LA COULEUR: éré-Coenr, Le soir à l’église, céré-
monie de réparation au Sneré-

| Coeur par les hommes. aui escor-
(tent en procession le Très St Sa-
; erement.

La loi de l'inspection et des ven.
tes ne contient qu'une seule dispo-
sition relative à la couleur des

2 SUSSSAPUS e

la Province|} LE MARCHE |
18 ; :

Le marché était encore très fré-'
quenté ce matin, Jues cultivateurs!
+ les jardiniers v étaient nom.

. . Bl
breux avee des produits divers. Les

 

BUCKINGHAM, Qué.

L- —Dnmanche, le 23 août dernier.
savant le salut, le Chemin de las
foraGut tae en commun, pour lu

 
. oe

Plard, au cent LL $13.50, $14.00

—Notre conseil de ville a passé. Janbon. .. . . . . 18 et 20c,

continuation des trottoirs en ci- Agneau du printemps au
“ment, daus les rues de notre petite _ quartier .

.

. , . $1.25 et $2.23
ville, il reste un total de 53,158 Dinde, la livre. .. . . . «a . 25e
pieds de trottoirs à compléter, et Oies abattues.. .. .. .. .. .$1.95
le coût total s’lèverait à la somme Canard du printemps, couple 31.0C
de 400.943.76, ceci inélus le coût | Beurre de laiterie . . . .

.

. 28e
cles constructions des traverses. Ce Oeufs frais. . . . . . . .
rapport a été fait par M.S. I, Fur. Miel, rayon d'une livre. .
ley. Mgénieur civil. La ville paie Crème, la pinte. . .

.

28 et 306
td mêmeles fonds, deux pieds de Choux rouges. . . . . . .
largeur sur la longueur totale, le Choux-fleur 50e, à 41.00
surplus en largeur et toute la lou- | Céleri nouveau, le paquet . . 25€
RUCUr sera payée par les proprié-! Concombre, la doz.
tores d'immeubles, Le conseil a ;Concombres à cornichons.
préparé à cette fin l'émission de‘ sean . oDe. et 41.00
cent et nne débentures de cing'Oignons frais, la doz. .

 

 Dimanche. 12: Ouverture à la

la coloration du fruit varie beau- française. les plus longues au centre; mais!
il y a, entre les deux formes, si
peu de différence, qu’il faut l'oeil
exercé de l’emballeur pour la re-:
connaître. L'ouvrier habile sau-|
ra également tirer parti des légè- |
res diversités de forme. |Peu de

pommes sont exactement symétri-:
ques, par rapport à l'axe de la
queue ou transversalement. +;
donc on trouve le moindre Jeu;
dans un rang, il est généralement|
facile d’y remédier ¢ ntournant |
les fruits autrement. On peut en ;
faire autant si les pommes sont ;
trop serrées, lL’emballeur pent
ainsi former une couche continue |
couvrant toute la caisse, avec des |
pommes légèrement plus petiies|
ou plus plates aux extrémités, et;
les plus grosses et les plus fortes
au centre, sans que l'acheteurle.
plus critique y puisse découvrirle|
moindre manque d'harmonie. Ti
classement suivant la couleur n'a|
peut-être pas autant d'importan-|
ce, mais il contribue beaucoup à
rendre l’emballage plus attrayant. |
Si donc l’emballeur le peut. il met-
tra les fruits clairs dans une cais-
se et les fruits très colorés dans!
une autre. Les deux caisses se
vendront également bien; il n'en
serait pas ainsi au cas où elles co2-
tiendraient toutes deux des fruits
des deux couleurs. Il va sans di-
re que toute pomme véreuse ou|
galeuse doit être écartée. Cette!
règle condamnera bien des pom-:
mes dans les vergers de l’Iost.

Disons le bien, une fois pour
toutes, les caisses ne doivent pas
âtre un réceptacie de pommes ga- |
leuses ou véreuses. le produe-!

teur qui se l'imaginerait ferait |
beaucoup mieux d'emballer en ba-
ril : il y gagnerait davantage et ne|
risquerait pas de ternir la répu-!
tation des pommes de choix qui de-
vraient toujours être emballées en|
caisse. Il ne sera pas superflu ici
d’appeler l’attention des lecteurs|
sur une observation que nous a--
vons pu faire, c’est que les em-
balleurs habitués au baril ne ré-
ussissent généralement pas avre
la caisse. Ils ont employé avee
les barils des procédés plus som-
maires qui pouvaient suffire.
mais qu’ils appliquent incons-
ciemment avec les caisses. L'in-

succès les attend inévitablement.
s'ils ne se débarrassent pas de mil-
le petites habitudes dont ils n’ont
encore jamais vu l'inconvénient.

TABLE D'EMBALLAGE
Il est indispensable d'avoir des

tables d’emballage si l’on veut
travailler vite et bien. Il en faut
même de deux modèles différents
dans l’Est, étant donné les métho-

des employées, car l’emballage et

le tirage ne peuvent se faire éco-
nomiquement à la mêmetable, Une

fois done les pommes apportées a

l’atelier, la première opération

consiste à les trier suivant 4 qua-

lités, savoir: De choix. No 1. No

2 et rebut (culls). Elle peut être
confiée à des ouvriers qui ne con-

naissent rien à l'emballage en cais-

se proprementdit : autrement cit.

 

 
c’est l’apprentissage de l'emballa-[

ge. lie triage se fait mieux sur

des tables recouvertes de bâche ou

de toiie de jute. La table peut

être placée contre le mur, mais en

est séparée si l'on veut pouvoir

travailler des deux côtés; la pre-

‘midre position est généralement

plus, pratique, car elle permet

d’exhausser légèrement la table

par derrière, à une hauteur conve-

nable pour les ouvriers qui font le

triage. Tia table a, en principe.

trois pieds de hant; les ouvriers se

tiennent sur une plate-forme de

planches placée devant, et qu ils

peuvent exhausser ou uhaisser sui-

vant leur taille ant moyen de blocs.

ba table d'emballage. doit être
D !

5

;sommateurs.

tario. les Rouges

| parties du pays qui viendront leur

“ee des conditions atmosphériques,

i cation, mais marquer les pommes

ive de Québec était de 80 p. ce. Elle

1911.

| dans un bon silo, les vaches reeoi-

presquianssi  suceulente  qu'en| Mardi, 28: Mariage de M. E.|
Ju. . 4x ftauthier avee Mo Alexina Ri-

card.

.colte.

l’année de la récolte.

coup pour certaines variétés, d'u-| Jeudi, 16: Les journaux annon-
La + x . . i as .

ne région à l'autre du pays. Mais ; cent l’éleetion du R. P. LL, 11 Ger-
commu les provinces du Nord-* vais, OM. L. euré de Maniwaki

i an poste de Recteur de l'Universi-
té d'Ottawa. et la nomination du
(RR. P, L. J. Beaupré. O. M. TL. de
i St Pierre de Montréal, comme su-
; périeur et enré de Maniwaki,

Dimanche, 19: Au prône de lai
«rand'messe, le R, PL, H Ger-

Ouest achètent à la fois en Colom-
bie-Britannique et en Nouvelle-
Ecosse. il serait nécessaire d'adop-
ter. pour la couleur, une classifi-
cation uniforme pour tout le Do-

minion, dans un but d'équité en-
vers les producteurs et les con-

vais, OM. 1, ancien curd, fait ses
ndieux à la paroisse.

l'hon. M. Mercier. ministre de
l'Aerteullure an gouvernement
provineial, ainsi que M. de député
Fortier de Hull, sont de passege

à la Rivière-Joseph et à Maniwaki,

Ciôture de la retraite anglaise
à l'église paroissiale.

Lundi, 20: Arrivée de Sa Gran-
deur Mer FX. Brunet. évêque de
Mont-Laurier, pour la visite pas-
torale.

Mardi. 21: Confirmation ce ma-
tin de 20 enfants, garçons et fil
lettes. M. le maire Mathias Jou-
nis remplit les foretions de par-
rain des confirmands, et Mine T,

il se trouve un nombre anormal du; ochon, celles de marraine. _
pommes à couleur claire. Natu-! , l'unérailles de Dame llzéar
rellement il ne faut pas essayer de | Pléan. décédéeà | Ace de 65 ans.
changer chaque année la classifi-! > Jeudi, 23 ; Sa (randeur Mgr

Brunet fait ta visite pastorale de
la Mission du Bois-Frane.

|
i

|

Dans cevtaines parties de On.|
Melntash ont |

presque toutes an moins 75 poe. de |
couleur, et les fruits clairs sont |
presque tine exception. Ailleurs. |
les Mefntosh ne se colorent pasi
toujours bien. On ne peut natu--
réellement établir deux types, et il
est done extrêmement important.
pour les producteurs d’une région
de connaitre les fruits des autres

faire concurrence. Les proprie-
tauires de vergers ne devraient cul-
tiver que les variétés qu’ils pen-
vent faire arriver à la perfeetion.

Certaines années, sous 'influen-  

 

 
telles qu'on les trouve.
—————2m

A la date du 10 juillet dernier,
la moyenne générale de  l’appa-
rence des récoltes dans la provin-

PDanis. décédé à l'âge de 45 ans.
après 7 mois de maladie.

Dimanche, 26 :
ne, Les Dames de
de Ste-Anne célèbrent le 25€ an-
Liversaire de leur fondation.
chorale interprète une des messes|
hamnonisées du R. PL, 1, Ger-
vais, O. M. I. Le sermon de cir-
constance est donné par le R. Pi

Confrérie|

!

|
|

L. J, Beaupré, O. M, L. le nouveau |

|
|

!
|

la

était de 79 p. ¢. l’an dernier, en
1912 de 77 p. «. et de 84 p. c. en

«= + #*

Avec de l'ensillage conservé

janvier une nourriturevent en curé de la paroisse.

La conservation des pommes de
terre qui serviront à la plantation
future est une très grande impor
tance, eur des conditions dans les-
quelles elles seront conservées cé-
pendra, dans une certaine mesure,
le rendement de la prochaine ré-

Le R. P. Etienne Blanehin, O.
M. L. de retour de ses missions du

 

 

Larche, à l'âge de 86 ans.

Dimanche, 2: Assemblée chez
M. Ernest Bauthier des Apicul-
teurs du distriet.

& % 2

Les ménagères doivent conser-
ver les graiens dent elles aurent
besoin pour le prochain enseinen-
cement, dans des sacs de toile on
de papier ayant chacun une éti-
quette portant le nom de l'espèce
et de la variété, en mentioni:u

Ces sacs de-
vront être placés dans un endroit
see et bienr aéré.

 # 9

les Messieurs du Cercle Dramat:-
que de Monteerf, Les artistes ont
remporté un grand succès dans la

titulée
l‘ils du Foreat”".

Fandi, 10: Le R. P, F. J, Beau-
pint, OM. LL curd, fait la visite
de paroisse à La Grande Pointe.

 Dans une provinee aussi agrico-
le que l'est la provinee de Québeu,
tous les jeunes gens devraient fie
quenterles écoles d'agrieulture Le
préférence aux colleges comune
claux.—le. M,

>;>ae

Bi voun vouses cunuaitre in va

leur de tous les aliments au point
de vue sanitaire, demandez l'Hy
riène de l'Alimentation par Amé.
lie DesRoches, Neuville, Co Port. |
ronf. P Q.

 

de la paroisse.
 

rélie Lacoursière.
Vendredi, 21: La nouvelle son- 

te cause un deuil profond chez no-
tre religieuse population.
drapeaux sont hissés à mi-mat.

Samedi. 22: Décès de M, James
Martin, à l'âge de 78 ans,

Mereredi. 26: le R.
Guinard. O. AI. J. est de retour a

 

    

 

a

 

 
A8 |A| quatre mois dans les missions sau-
N vages du Nord.
a

Nous sommes en mesure de
remplir toutes commandes
sous le plus court délai

Confles-nous votre comman-
de et nous verrons A ce que

: faitoeaaTn de requienr à la mémoire du Pape.

I qualité comme de la livrai-
|} son.

|B O'Reilly & Bélanger Limited
Bureau, 38 Rue Sparks. Edifice RuseellM ! P .

des enfants de choeur à l'Île de M.

i tineau.

BR Bolleau pour Mattawa, Ont.
8 Samedi. 29: M. le wmaire Mathias
ll’ JJoanis, ouvre une souseription
M dans la paroisse en faveur des fa-

/ > I,

\

Samedi, 25: Service de M. Isract K

Fête de Ste An 8

Ja 2

  

Grand Lac Victoria. 1
Mercredi, 29: Décès de M. Jes, |&

1

Août 1914 34
!

f

Dimanebe, 9 : Soirée dramatique §
sous la direction de M. l'abbé Clé-#
ment Arpin, euré de Montuerf. Le|

t
t

représentation de la tragédie in-'§
‘Jean le Mandit™ou ‘Lie i §

Dimanche. 16: L'Assomption de 1
la Tr, Ste-Vierge, fête patronale

Pique-nique du'&
choeur de chant au Rapide-des-Os. 1 $

Mereredi, 19: Pique-nique des | @
demoiesiles, organisé par Mile Au-18

 

   

 

taîne de la- mort du Très Maint Pè- 14

Lies | %

Pu El

à: Maniwaki après une absence de

Jeudi, 27: Pique-nique annuel À

| Anastase Roy, sur In Rivière Ga- 8

9, Vendredi. 28: Service solennel Bi

#; Départ temporaire du R, P. G. a

l’heure actuelle, les travaux sont | Citrouilles 02. 15 et 25e
arrêtés à cause de lu difficulté de; Bluets, la pinte. . 2. . . . . LSe
se procureur l'argent nécessaire. : Fèves vertes, le gallon 10e
On espère, cependant, trouver une. Betteraves, le panier. .. 15 et 20€
solution à ce problème. sous peu. Pommes nouvelles, le sac . Tie
pour le plus grand bien de ln clas-T3Jé-d'Inde, la douzaine . . . . 1%
5e ouvrière. l’runes rouges, le seau . . . . 80e
-—Le Rév. M. Josaphat Hamelin, Miel coulé, da livre. . . . . 206

HOUS à quy{és ces jours derniers, Raisin blanc, la livre. . .1Ve
pour retourner à Edmonton, Sask. | Raisin rouge, la livre. . loc.
apres avoir passé une couple dei Pommettes, le panier. . 30 et 40e
mois au milieu de nous,
regret que nous l'avons vu partir. Radis, la doz. de paquets
Phas Hs'en va aider au salut desi Ciments. douzaine . . 15 et 206
ames, et ses nombreux amis li ont Persil, doz paquets 50e

2100;

10 ct 15¢ &

13e %

C'est à{Rhubarbes, la douzaine. . . 4 B
. 20c 4

prix n’ont pas varié beaucoup ce-';

Collège de Nominingue
COURS COMMERCIAL ET OLASSIQUE

RENTREE LE 5 SEPTEMBRE

Pour autres renseignements, s’adresser,

Rev. P. H. CHALUMEAU, Sup.

  

     
   

    
 

repos de l'âte de Sa Saipteté Pie |tte
SE be mardi suivant ua > heures. Quelques prix courants: | x "
avait lieu, un service solennct pony

L'église était] Boeut local ©... $0.00 |
-bien remplie et un grand nombre! Veau. . Cee ee -#12.00,

Abonnez-Vous an “DROIT”
 

pommes, à savoir qu'elles doivent| ' ' # {cents piastres chacune Gu1 serone: Ail, la tresse 21 2212 1068
être d'une bonne couleur pour la | grand’ messe de Tn retraite angle} raranties en capital et intérêt. par . Pois verts. le vallon 15c
variété.” Les producteurs atta-; $6 Par le R. PWT Stanton. 0. Te fonds d amortissement de Ly vil- Tomates, le panier {0c fd
chent de plus en plus d'importan- M. 1. de 1 Universite d Ottawa. Pleo Ce rogieent a été approuvé ‘Carottes nouv. le panier 0c KE
ce à la couleur, d'autaut plus que, Le soir, clôture de la retraite nur les électeurs-proprictaires à! Laitue, le pied Ce. 2ets À

 

 

dede fourrures
Hull

Dans quelques semaines il vous faudra songer à fairo re.

medeler vos fourrures ou peut-être les remplacer ou faire de
nouveaux achats, Savez-vous ce que vous pouvez économiser en
nous confiant ces ouvrages ou en faisant votre choix che:
nous maintenant?

Nous avons un choix complet dans les manteaux pour
Dames, Yours de cou-manchons-casque.

Hotre assortiment de tours de cou, en autruche, et cn mara.
vou est des plus variés.

REFARAGE detout genre garanti.

Pcur le mois de septembre nous offrons une réduction de
10 p. c. à 20 p. c, çur toutes nos marchandises.

Une visite est sollicitée, Ncus promettons d'avance de
vous donner satisfaction.

EUGENE JULIEN
Angle des rucs Victeria et Maisonneuve,

TEL. QUEEN 3360
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souhaité de longues années sacer- |anets donzaines. .. D0e ,
dotales remplies de joie et de sas) aves nouveaux, le sac. 70e|
tisfuction. avec l'espoir que là-‘Putates nouvelles. sac. .

Soebas. il priera pour ceux qui peuse-! Choux, la doz. 40 et 50e
ront toujours a lui. On espère le} Paille d’avoine . . . . . . $10.00 À
revoir encore avant trop lon«-iFoin nonveau . =16.00 ot 515.00 2
temps. Ad multos annos in Do’ A vaine nouvelle Dear 88

Avoine, le minot . . . . Bemito,” |

i Peaux de veaux. . $1.00, $1.7:
| Peaux de boeuf brutes, 12, 1.
; l’eaux de mouton, avec laine $
i Peaux d’agneau. .. . .20 et
| Laine lavée, la livre. . 20,
| Laine pus lavée, lu livre ….

Lumen.

———DDes

Avant de châtier prenez conseil

du temps—PIntarque.

 

 

 

Vendredi et Samedi
Vous manque-t-il quelque chose?

Profitez de cette chance
Les évènements actuels sont bien troublants mais nous

  

 

   
  

   

    

 

 

Livres Plumes

Crayons  Régles Globes

Compas Peintures

=

Coffres

Cartes géographiques etc

Vous trouverez tous ces articles au prix du gros

et du détail à la plus anciennelibrairie d’Ottawa.

bP, C. GUILLAUR
Angle des rues Sussex et York

 

  

 

  

  
  
     

    
      

    

  
   

  

    
     

 

 

redoublons d’efforts pour PROTEGER NOS CLIENTS contre

le coût élevé de la vie et nous REUSSISSONS. Chaque jour

nous pouvons offrir de NOUVELLES AUBAINES et nos oc-

castons Jams tous les départenrents sont aussi MERVEILLET-

SES qu’autrefois.

Chemises car indienne pour hommes, Grandeurs 14 à 17

valeurs extras à 50e. et 75e. Prix de vente 89c. et 49c.

Cols avables 05c. chaque.

Mourhoirs de couleur 3 pour 05e.

Chemises pout garçons 19e,

Corps et calecons en balbrisan pour écouler à 19e.  
Habil'enents pour honsnes ot garcons a grande rédue-

l'antalens pour hommes valeurs extras à 51.00-41.25-81.50

#1.69.

EXTRA SPECIAL
Pavilions 156. et 25e. dos

1 enisse de pavillons de toutes les nations justement lar

ticle pour oavrages de fantaisie, grandeurs 5 x 8 à 156. doz

74% x 10 à 256. doz.

Indiétre ot guillaume 05<. ve.

Couverts s en Fanette blanche et grise pour lit double,

T6.

Flanelette pour kimoncs valeurs extras à 10e, 1214 et 15 c.

sialeurs 60 x Prix spécial $1.29. -

Crèpe ecrpentin pour krnonce à 10e. 15 et 19 cents.

Crèpe de fantucsie couleurs unées rayées aussi avec petites

Pears différentes nuances Rez. 15 et 20e, pour écouler à 09e,
 

SUH (WéeA carreauté nuances à la mode 25 cts. en montant.

Visitez notre départoinent peur Dames Ze étage, vons y

tronverez des occusions extraordinaires dans les modes, robes,

Venez de bonne heure pour avoir leblouses et manteaux.

premior choix.

 

 

PHARAN   

  
   

   
  

   

   

   

Préservez la future génération en faisant tou-
jours usage dans la maison

Des allumettes non-empoisonnées

“ SESQUI”

de Eddy
El! ; positi 3«es sont positivement suns «dangers pour les

   

   

   

  

 

enfants, même s’ilg les avalent par accident parce
que la matière avee Jaquelle elles sont faites ne con-
tient aucun poison ni d'autres ingrédients dangereux.

 

  

 

  

 

  

  

   

 

    

   
  
  
  
  
     

  

   
 

   

        

  
Une grande exeursion procurers zons pen au public

au : se - .. a
l'avautage d'aller visiter le Nouvel Ontario a des conditions

extrêmement faciles.

Pour Sturgeon Falls, Verner, Warren, Chelinsford, Massey

et Blind River.

MERCREDI 30 SEPTEMBRE
Pour le Témiscaming.

S’adresser an

REV. PERE C. CHARLERBOIS,

Scolasticat, rue Main,
A ALAAIASS AY W ATe

»
/

Au Nouvel Ontario|
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ÉDITION QUUTIDIIHNZ LE DROIT, JEUDI, 3 SEFTEMBRE 1914 ‘ PAGE CINQ

7 CARTES PROFENSIONRELrises CANYESD'AFFATRES x o BORDEAUXSERA CDicontmig ents hommes LES 2ESULTATS DE LA GUER.‘LE PRIX-DUDUFROMAGE
[ > MPTTIE q À tags oui biessés. oui est ver.ELCOURT,PITCHIE & P, À. METLLZUR 8 i (RT LA CAPITALE vi eeis15ondultwCE La Haye (Hollande. 3,>Les lis| Woodstock 3 Le fromage

Charretier de place,

Voitures privées pour noces.‘
boptèiges et enterrernents. ;

21 et 23 rue Du Font, Hull. |
0. 4fae. 15 août

J.H, BRUNET
MARECHAL-FERREBEUR

Tue Victoriz, eoin Maisonneuve,
i HTL, QUA.

Avocats, Procureurs et Notsires

Ontario et Quôtec.

Oastle Building OTTAWA, Out
| Tel,

AUG. LEMTEUX, C. » |
AVOCAT PCUB ONTARIO ER

QUEBEC
EDIFICE ‘‘BLACERWRN'’

45, rue Ridezn, Angla don runs Rilass. 2
et Sussex, Ottawa, Oat. Byécialité: Chevaux de ‘arnssos et de

Téléphone: Rideau, 2717. 1 *CUTA0S, U:19 visito sollicitée,
TAL Q. 1535. 11 nofit |

. CARON & LABELLE |.

 

  

 

ATRTTF CATTH
Avocats et Notaires PsIALD1pa THIIER

ARGENT A PLETER Ferbdlantfor, Convreur, Poseur de |
Edifice Blackburn, coin des russ Rides.

et Eussex, Ottawa
TéL Rideau 2404, Li CUMIpPREUN,

pa 243-245, Ave CHAMPLAIN

ALF. E. LUSSIER, B.A. L220

Avocet et Notaire Public JOSFPH COTR

Conusissaire pour !’Ontario et le Quétbioe -

Edifice Matthews , AGENT D'ASSURANC
51, rue Rideau, coin Mosgrove | raa |

OTTAWA | trenvzoraRenCE

Éernardin BGUTET, EB. L
AVOCAT, NOTAIRE, ETC.

D2 rue Rideau

Corniches |

 
 

3 juin

 

 

I. PERUARD & FRERE
ONFIEZ JR

*J67c WalEngtou, CTTAWA, Ont.

 

 

Tél. Ottawa, Rideau 1711, | Marchandiecs toujours fraîches.
Tél Eastview, Rideau 1121. . |Spécialité: Chenux de uoées, v3 at

ACHIM, LANGLOI# & deGRANDPEE. . ov NN A -LOISàdeéRANDPES. JS GARHAU & CIE
163 rue Principale PEINTRES CSECUNATEURS

  

  

 

|à 0.

Grande attentions nux comoandes de »

premier,

(Suite de lapromitre page)

LA CONFIANCE DIMINUE

Londres, 3.—hLe correspondant
du ‘Daily Chronicle ” zu Havre

: envoie le dépêche suivante:
‘Je stis cu mestre, d’anrès de

LOU VEUX détails que Jui pu re-
ceuiflir, de vous donner ce neu-
velles informations sur les com-
bats de dimanche et de lundi der-
nier, Durant ces deux jours les

 

OTTAWA EST TOUJOURS
VAINQUEUR

Manilton, 3—Frauk Shaugh-
sess Ct ses Éloiles étalent aux pri
[ses avec le Colonel Jack White et
ses anis, Mais Ottawa tans
ve politesse se permit d'inñi-

wer ue double défaite aux Lou-
(dou, et à ia fin des deux partis le
Litas. peur Papros-midi était de 2

Ceel ensues die fait que Lou-
(don ne pu faire mieux gue de
compter partie tale, peut nous’
Lsser suppost L- résultat de la
ieue,

Les parties furent an peu une

bien gagné et dont elles avaient un
erand besom. Cependant les
troupes françaises furent uttu-
quées très violemmient sur leur aù-
le droite, l'attaque comimneucu

bataitle de lanceurs et de chaque dès les petites heures du jour.
coté les artistes firent un mmagni- , Durant les preraières heures
figue travail, Dans In première l'ennemi en nombre beaucoup

plus grand attagua Jus troupespartie Bill Donohue était au pos- £ ; A
franenises en avant de la ère etiv pour fanilton et if aurait pro-

bablement gagné, sil av uit pu maî-
triser su balle,

. + my 3: 3 ren SG HIT iOu ne pu frapper ses balles troupes nm ponviu nt soutent li
plus de trois fois. mais ii ft choe cnormeTtes troupes atisquan-

raudre Sehioeker au premier, sur Les ei il fit prendre de nouveltes-

des ‘balles et ceet comment a!
la teurnée, Dans la seconde, les
points commencèrent dela mêne| !
façon, Dajan fit vendra Stewart an!|

; de la lève.
age que remportèrent les Alle-
mands au cours de la journée.

da
les partles rrébomun ut créndi nouvelles positions Pormsie DAS SG "

FIA-} time Fonie noibreuss yo, LTVICDINE NTS sans césulrai preti-

trait dire edie de pour les Allemsonds I:PUY ely Or
-

}

“ Liaise, \
; r ne."te Tnt uelarniée ot des Teo(Vis-à-vis du Bureau de Poeie) Foclmts donves prete  Bouno vu SVT (Gaga sur Der point en Ge C0 . cuites : lesTél Q. 6770 HULL », ç ‘‘sTAction. nance, Shocker marehe au pre. rent beancoup d hommes

A 45 TES LU 81 nie DALE LEIB, OTTAWA lier of Mitchell var 2° par Le lundi l'attaque fut de nou-Roun les samedis à Papineauville. Tél BR. 2092 4 aa FORCE CC AETECHEXE par une  rusau- , . la Hietmemerecrameastres 3 5 a 8 juin its lui permet d'avancer Kogers; Véau renouvelée sur toute la Ti-
one cette fois,

E. CHARETTE LLL ,‘ DOTE "(et Nil ne purent rien faire. mais ; * mais à part quel
’ 3 Ee P. IL, VIAU Shaughnessy vint à ln rescousse ; Faes avantages du côté d'Amiens

Avosts FLOMBIER PERBLANTIZR ET avec un coup vigoureux à la droi-‘“les troupes allemandes ne gagne-TI1OMPIER, PE : in COU- “ ee pA ' eoMONT-LAURIER , VELOUR EN TULE DT GRAVOIS te. (1 Shocker compta. Le deuxie. Tent pas un seul pain de terrain,Co. Labels, ?. Q. ; Réparations faites vous court délai |" point arriva en huitième man- | Sonwe dit que cs rouge l-

—' 55, MAISONNEUVE, HULL que |aiid Shocker marcha de l'émances attaquérent durant cesNes 3 L, Qué.a avasça sur un Coup de deux jours avee leur furie ordi-
Dr ANTONIO PELLETIER Z sept.

EOPESTIVALEA0TENE

  

Dos hôpitaux da Paris, médecin de
l'institut‘anti-tuhoreuleux Bru-hési de PLONESANE MODERNE IT SANT
Montréal et de l'hôpital de Hull, TAIRE

Uinaufiage à ssu chande et vapeur
wg eran

ERNEST GLAUDE

MEDECLOTE GERENALS

Bpécialement maladies des enfaaitr

_ 67, AVE PARENT,des voies tirinuirves et respiratoires, i

69, Ave LAURIER, HULL, Que. Le Résiaeues £3 Sc Acdré, OTTAWA.
«bo B. 18s. 2 dée.Consultations: 8 3 10am: 244 pm;

73% 9 pm. TL Qo sus,

DrR. CHEVRIER l Tour ?atro n=ttoyer vos TAPIS et pour
168 Avenue Daly | fairs réparer vos MEUBLES

Spécsabté: Chirurgie Abdominaie CEse Goalden Carpet Cleaning Co. |

Fet, Rideau 79 ‘ Ta

 

  
4 : Coin des

Heurez de bureau : 2? à 4 p.ru. Tél Rideau 2143
 

Dr.J..C. WwGeo,
Médecin et Chirurien

Liceneié pour Québes et Ontario,

Coin Sussex et Cathcart.

 

B.A. ' : TF
ce 25,

; Jarchä:1d de Meubles, Matelas, ‘
+

sta dde b2bés, Poëlus, ete.

 

Mitchell. se rendit au Jème Appuye;

sepliènte

tie fut us fuit eu septième par:

LE POJE BOM ENDROIT | cur dre i
érreurs de Dolan. Voici le pe. Ter l'ennemi dans un piège.

siltat par manche :

ec St Patrick et St-Joseph Loteawa.

—

aAGHON Ott

Ceuchetles on fer, Frélarts, Caros.  LoNDDie

inaire. Cependant certains soi-

par Rogers, puis, compta quainl
; ) : du-

Nill sacrifia un vol au voltigeur de“Marleroi et à St Quentin me di
sent que leurs attagries de dimman-gauche,

Le point d Hamilton fut fait en 0 «+ de fuidi ne sont pas aussi
marche, par Cunning fdéterminées que leurs attaques

“des premiers temps. Au cours de :
ay. la journée de lundi, une partie des

troupes anglaises et la section de

hi: tin,

{i unique point en deuxième p

* Dad Stewart qui compta aux ‘arinêe francaise qui se trouve

lépens de Shauglmessy et ste deux “6 leur droite réussirent à ati
Ils

attivérent les Allemands en grand
nombre en arrière de La Fere et là

‘les troupes ouvrireut un feu meur-
30 trier sur les Allemands qu'ils re-
5 1, poussèrent avec despertes d'au

ière PARTIE
. 000001010—2

. V0O0001070—-1

Zeme PARTIE
boOUUOI —1 3 0 cp
0009009-—v 4 0 Porter une double victoire sur “Ti-

gers. ’ ainsi qu'Erié à Poterboro..
FAIT PARTIE NULLE, St-Thomas et Loudon ne purent

faire mieux que deux parties nul

(Hamilton

 

Hainilton .

 

Consultations: V à 10 a.m.; * | C'est N © . ac oy avait lier quatre double- ;
72 8 pm el. à5lous ar ema |joûtex dansla LiguedePataes ainsi que Brantford et Toronto.
TT — cur marché avebandtisen, 4 wef] ieadien ne Orvea véussit àrem ‘Ainsi Ottawa gugnait encore unp= TE i ché. M: ine, ë 3sit : an- ; | i
Dr J. M.LAFRAMEOISE,ue Priveipale, ATLMER, Qué avantage d'une demiparti Stil

Ireipaid, ATLWIER, Qué.

|

- des ‘* Coctmey ° de Doe ReislingMEDECIN ET CHIRUIGIEN | rues

Spécialités: accouchements ot maludiles or Pr CC .
des feminos 1GITAWA FEATHER R. & S. CLEANING CO

91 8t. PATRIVE, Coin Pinard i ; :b91 8 BAUTs, i ; Tél. Quesa 7755 |
"hone RB. 15D Meme! Tits dapl po déatelsta hits de p'uines et oreillers9 à 19 a.m.; LÀ 4 oti ’ t | réfaits à neuf, nettovés à Ja vapeur et

(rendus seins. Réparation et rembourre-
;maut de meublesde tont genre.

Dr 1. c. E. BEROAR -
AEEE

MÉDECIN ET CAIRUEGLEN EA
M, POIRIER

 

548 VVellington.

Jousultations:
Ÿ à 8 p-mn.
  

 

   
    

éz FILS

a
a

 

 

Consultations: l'OS rue Somerset
baà10am.. Citawa. 2 ee ren an .
Pade TAS pom TOL Ques 24st] © Tn en Construction
a à $3 Rue Cathcart

Dr F. ALBERT DUMAS 5 OTTAWA
Dus Hôpitaux de bar9 $, se onttua. Viens, Dewss, Ectirnés, Fournis Gratuitement

Chirurgien associé de l’iJôpital de »
Kon ¢ { Tel Rideau 2011

Spécialités: Chirurgie, Maladie dus TGRCTE
femmes, voles génito-urinaires. - - rentrer ram

Consultations: 8 & 10 a.m.; 3 à 4 p. à |
 ta.; 7 à 9 p. m.

119 RUE WELLINGTON
Tél. Q 2956 HULL©Gud,

Dr. Z. H. ETHIER
Ancien chof de clinique & 1’hipital

Français de Londres,

21 Square St. Louis, Montréal

Tél Est: 2102.

Cousultation: 2 à 1 p.m.: 7 à 8 p.m.

Hlôpital èes Bieycles.

Achetez le Bicycle bien
connu. Je suis l'agent ex-
clusif pour les fameux
Bicycles Massey, Harris
et Cleveland, Hopital
es Bicycles. Docteur

Laufieur, 9 rue Yonuville,
Hull, Tel. Q. 6944. P. S.
Demandez notre catalo-
gue.

 

 

Dr A. D. TELMCSSE
Médecin Vétérinaire

Inspecteur Médical pour ‘The Ga-
noral * Animals Insurance (Jo. of Cana-

   
 

LA PHOTSORAPHIEda?”
Téls. BR. 2368, 16:32 OTTAWA, Ont.

eormmmmnemcns adutSeea Les enfants sont intéressants à cha-

 

Pre période de leur développement.
Conservez-les tels qu’ils sont aujour-

d’hui par des rhoto(rapliiiss-—des pho-
tographics toutes pleiues de gxAâce in-

consciaute, sans affeoctation—et do l’in-
dividualité de l'enfant.
Entendez vous avec nous pour leur

faivo visiter notre salle de jeu. Faites
cela tout da suite.

CARTES p'AFFFATRES

ALFRED COTE

Marchand dé Chapeaux, Casquettes,
et Pelleteries

180 rue Rideau
Tal Rideau 7667

Ciiaws
J. B. DORION,

118 rue Baulk.
 

 

Près de la rue Albert.
Construction et Eépars-

tion de Maison

Restaurations de toutes
sortes à bref délai

Tél. Queen1212

 

SALON DE PKOTOGPAPHIE

“ BOSTON ”
i Nous faisons les meilleures photogra
;phies dans n'importe quel genre. Notre  

 

 

——=etam en spécialité est los cartes postales, que
jvous livrens en quoiques minutes.

190 RUE BANZ 16 noût
¢01 Rue Sparks, |Téla 3658

311 Bue Dalhousie, TéL KR 717 = =
 

W. J. LANDREVILLE
Entrepreneur de pomnes furibrss
Ambujauce Privée et Publique

AREiy

A VYEI DRE

Bon boissec et bois vert

Je désire aunoncer aupublic
ane j'ai on mains une grande quan
tité “de bon bois sec et bon bois
vert coupé.

 

 

La Cie GAUTHIER, Iide.

Etablissement de Nettoyage et de‘et il est difficile d'imaginer une dé-
Teinturerie de ‘faite. pour Otthw,

PARKER Néanmoins Tid font très
260 à bi n. férié est donc dangereux et

rue SPARKS (près Keut) ‘fera tent son possible pour vainere.
Tél Queen 708-709180, rue Rideau Ottawa, ici, Ottawa doit done fi

ir la saison contre les deux meil-

‘leurs clubs de la ligue, férié et Pe-
BAZAR DE NOTRE-DAME DE terborvo. pendant que London. lui.

LOURDES eombattra Toronto et St-Thomas.

Eastview, Chemin de Montréal. |
Ouvert dimanche 30 août et di-jtawa conserve l'avantage d'une,

manche G septembre. Entrée gra-1| partie sur London jusqu'à lundi,
tnite sur le terrain. Amusements“alors que se terminera la Ligue,

très variés. jno

les

OTTAWA

 

Ligue Canadienne
 

 

 

 

 

 

  

 

   Tout ordre sera rempli avec
Entrepreneurs de pompes fuuèhres Lg .

 

>

farces anelaises ont pris UN lepes

le général francais reconnut après,
quelques heures de combat que ses

positions à son armée en arrière.
Ce fut là le seul avan-

tut- |‘

vaain PRI ses roe5,

ulus«au

LT
*dats Gui out combattu au Mous #2

‘anis Ce

; M.
“mands

Néanmoins il est possible qu'Ot-.

sait un officier, mais nos hommes
sémblent tont à fait indifférents
au feu de l'infanterie alleraande.
Pendant que les Allemands tirent
du tous leurs fusils nos hommes
dans les tranchées chantent, sif-

lent et se compte des histoires.
‘Un docteur qui a soigné les

blessés depuis un certain temps
coenfirme cette nouvelle d'une fa-
con ty pique. Des cing cents sol-
dats qu'il a eu à soigner un seul
avait été blesnées d'une balle ; fous

ios autres avaient des blessures,
faites par des éclats d'obus et par
la tuitraille.
J'ai rencontre æaijourd'hiai un”

artilleur qui se trouva au centre

d'une attaque de front de
sis trs colonnes allemandes.
“As nous les avons tout siln-

plement fauchés, dit-il, La see-
tion qui ne trouvait cr face de
nous devait comprendre

ou blessés. Nous balivons
tout le front mais des cotés de nou-
cvelles troupes avancèrent et à la
Thr aos troupes durent faire une
charge à la baïonnette pour «lau-!
rer notre front.

Atos

fr'attaque fur renouvelée sur les.

  

ILES ARTISTES PROTESTSNT

1 soe SIEMLpbeat de Ta
Fa Te a de Dagan  

ai. Lari, es hs

Handais ct lromines de

euvové vur tél 2granmie
(reur ulead lui exprisnatet leur
déar robatson of leur dégout de
ivy destruetion de lu ville de Lou-

Après avoir
imiriition pour la

mame or la certitude

ont de lu svinpathie «lu
vilisé, Us demandent à

Gruilaumne conmne

l'Humanité

Voir à ce

1Celuré leur

qui
dde

Eispereur
Uides proinoteurs de
et le civilssation

qu'à l'avenir
inventé soient
les belligdrants

‘Les artistes et

otters wimsl quae

et Temes éminents sont priés
d'adresser des télégrammes à
l'Envpereur GuilMätime disant sim-
plemrent ceci:

de

respectés par

{ J'approuve entièrement le té-
légremine à vous adressé parles

|n civrisation

fart accuse des Alle-
de vol à lu Banque Nat:0-

“nale de Louvain. une institution
‘indépendante du gouvernement.
H déclare que

d'Anvers sans un avis de vingt-
| quatre heures est une
“des lois Internationales

J'ai vu personnellement. dit M.
Vandervelde, ministre d'état bet-
te et inenbre de la délégation. les

de W

lettres ont!

à l'eurpe-

pli-

environ:

Huit cents hommes et tous fareat ow
i Dans

Bereme ntfs

!

f

|

|

PREY par

erande
a LM,

“les travaux de hae 3

ont produit de vrais dégats.

Tes hommes de

tous les homines ‘

tés. Plusieurs autres hôpitaux
qui portaient aussi le drape 1 de
ta (roi longe ont été atte TEES

’ par jos hom] its,

teinGre

;sonnes furent

tentat contre le droit des gens, les

le bombardement .

sont des bombes à «

cdavies du père et du fils, tons:
deUX des non combattants, céchi-
quetés par les baionnettes alle-
mandes. Cuel se trouvait pres de
le Meuse. Je possède des rensei-
guetaents certains que
mands oùt fuit murché e nava
d'eux à la bataille
des enfants belges.

ant

"A Malines les Allemands con-,
tnuèrent de couvrir la ville de

, projectiles méme après que tous
es habitants fusent partis dansle
put de terroriser les habitants du

les Alle--

des femmes et:

  

  

rents hôpitaux et lui ont montré
violation

tes des pertes de l'arntée alleman-
de qui sout parvenues iei révèlent
quu les Allemands ont terrible-
ueut souffert. Ces listes sont pu-
bli£es par l'état-major général et
rempinsent six grandes.pages du
“eniteur de l'Empire”
1. mnbre des tués dépasse é-

normément celui des blessés,
Des voyageurs arrivant de Ber-

Un disent que Lt ruoitié de la ville
est drape de noir,

Purril les hautes personnalités
ch deuil se trouve len rinee de Bü-
ow. gheten chanceTier. dont le
ils est mori evant Lise,

LA princesse de Lippe se trou-

vait à l'hôtel, à diner, lorsqu'elle
recut le nouvelle de la mort de ses
deux flis, tués à Lge, Ele fut
prise dane terrible et xe mit
à sangloter, Quelques instants
après, elle était informée de la
MOde ses deux jeunes frères,
tués à Charleroi.

Dorotheenstrasse, t'état-
major à ouvert un bureau de ren-

Dex scènes pitoya-
‘bles s 6; déroulent à chaque ins-
taut. et les Derlinois out appelé
cette rue la Vallée des Larnies.

Li désespoir paraît s'être empa-
ré de Berlin et. à inoins quela nou-
voile vienne bientôt relever le ma-
valde la population. vu peut comp-
rernue révolte Sélatera, révol-

belis aiireps eu de=nations en au-
nd el terrible,

DES BOMBES A ANVERS

crise

ait = ‘aussi

Anvers, 3. -<Pendant la journée
d'hier ur Zeppelin est venu au-
dessos de la ville d'Anvers et a
laissé tomber des bombes. Pen-
dant plusieurs heures le feu nour-
ri de l'artillerie belge. très bien
dirige maintint le ballon divigez-
blé en dehors des fortifications.

Toutefois, après avoir été à A
lost. le zeppelin revint et put pas-

dessus Ia ville à une très
hauteur. Plusieurs boin-

bus ont été lancé et quelques-nnes

Une bombe est tombée sur l'hô-
pital de ta Croix Rouge ou un
grand nombre de blessés sont trai-

on eut dit que les
ennemis chechaient surtout à at-

Ces édifices,

‘Fous les hôpitaux ont cn
demmmagées et nne douzaine de per-

bleusces, mais seu-
lement lègerement. Après eet at-

”,.
ete

autorités belues ont conduit le
vonsul des Etats-Unis à ces diffé-

quelques-unes de ces bombes qui
nt avalent pas fuit explosion. Ce

oubli Souver-

ture reliées entre elles par des ri-
vets a tête rondes qui jouent le
rü.# de balles quand la bombe fait
explosion et que les couvertures  
sont dechirdes., |

——CE

Vivre

yre

en at de grèce. c'est vi
en saint. J

; s’est vendu ici 14 5-4 ce matin.

l’éterboro, 3 le prix du fro-
mage à monté jusqu'à 13 1-16,

—— >cm

Nos dépositaires
' me ey

à : IA

On peut se procurer le “Droit”!
aux endroits suivants: Ij;-reld

BASSE-VILLE 3%|X]
Nap. Bernier, 607 St. Patrice,
Ed. Tessier, 144 King Edward.
A. Navion, 195 Water. |
W. Rhéaume, 303 Clarence. !
Mme Bender, 223 Cumberland,
-Mme Paquette, 33 Murray.
Mme Bourque, 505 St. Patrice.
Mme Fauteux, 207 Church.
M. Proulx, 615 St. Patrice,
M. Alph. Gravelle, 415 St- Patrice.
P. O. Guillaume—Sussex et York
J. G. Ferland—427, Sussex
L. Vinette, 331 Dalhousie
Dame MeWichol— 278 Dalhousie
N. A. Godin—280, Dalhousie
L. Moquin—269, Dalhousie
Jama Reauchamp — 254, Dal
P. E. Bureau, 226 Dalhousie.
fo Lugdry—178, Dalhousie
7, Prouly--- 64, Water
Nie Leflenr-— 308, Ridean

M. Motard-— 519 St Patrick
3, J. Lavose— 168, Rideau
¥i. Desjardins-—239, Rideau
VIme J. Bourgeau-—307L2
Mine Valiquette, 98 King

(Côte de Sable)

LG, Z. Caron, 268 Nelson. :
d'Brien, 141 rue Nicholas, 20°

ST JEAN BAPTISTE
T, Sauriole, 330 Preston.
Nap. Jeanveaux, 325 Rochester.
Restaurant Nat. 702 Somerset.
A. Boivin—80, Queen Ouess *“
S. Béguin—787, Somerset Co

HINTONBURG

#. Labonté, 1078 Wellington,
% Céré, 51 Pinhey.
=. B. Verdon, 36 Sterling Ave.
D. B. Craig, 980 Wellington. ‘

MECHANICSVILLE _

A Bergeron, 64 Brunside. :

A HULL

M. Cloutier, 8 Riauville, Hull,
L. G. Dumontier,—Rue du Pont
H. Groulx— 81, Champlain
A. Larocque-— 148, Maisonneuve
Mille Lapierre—Rue Champlain
Mlle Cousineau— Hull

Mille Séguin, coin Dupontet Well-
ington,

M. iv. Latrimouille, 163 Laurier
M. Alp. Raymond, 210 Champlain
M. BE. Charette, 51 Philomon
E. Gagner, 84 Wall
M. Chenier, 65 St-Hyacinthe
IA, Cousineau, 2 St-Etienne
A. Charlebois, coin St-Florent et
Adélaïde

Oum-

 

 

Fxcursion

 

d'Ottawa à

- 56.00
A MANIWAKI

Départ de la gare de la rue Broad
à % henres a. ni.

ftetour de Maniwaki à 5.30 p. m.
Arrivée à Ottawa à 9.40 p. nm.

Tournoi de Golf à Caledonia Spring

SERVICE SPECIAL

 

Tour plus d'informations demandez
Geo. Duncan, 42 rue Sparks, agent

des passagers pour la ville et agent

général pour les voyageurs par ba-

teaux à vapeur,

Exposition d'Ogdensburg

Billets pour Prescott seulement
$2.10.

Départ,

septembre.
retour le 5 septembre.

sur les trains jusqu'au 4

Québec: $10.70

|! Départ, jusqu'au 5 septembre
$10.70.

Excepté le 3 septembre 88,00.

Retour jusqu'au 7 septembre.

$8.75

8 et 12 geptem-

Skerbrooke:

Départ les 5, 6, 7,
bre $8.75.

Les 9, 10 et 11 septembre $6.58.
tetour le 14 septembre.

$10.30
Dénar: jusqu'an 11 septembre.

Torcnto: Excepté le 9 septembre $7.70,
Jusqu'au 15 septembre.

oe
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   PHILION & FILS

“ SOYEZ ELEGANTS ET DE BON| GOUT

Nos marchandises sont tout ce qu’il y a de plus en vogue

et nous pouvons garantir une Ç

satisfaction à notre nombreuse clientèle sous le rap-

— mer entme mme GP. P.C,; voisinage et les induire à se réfu-

VOULEZ-VOUS “Ottawa 74 43 6431 gier plus tôt dans la ville et le siè-
Que tout ce que vous avez à faire traus London 67 42 615>! go être abrégé, Des soldats bel- >

porter le soit sûrement, prompte- Erié.. Lo... G2 55 530 ges blessés furent pertés de coups,
ment et A prix modérés? ‘Toronto .. .... ... 53 53 500. de baionnettes à plusieurs en-. ie eC

Adressez-vous alors hr :St-Thomas .., ... .. #53 450} droits. la sauvagerie des Alle
‘’LAROSE TRANSFER‘, Peterbaro 40 62 426; mands est incroyable ;| ! . CA Ces see ew - = 4 + * . ce ; EX A

79, rue Nelson, Cttawa. Hamilton ...GE 407: PRESS CHICAGO
TéL Rideau: 1482. >rantford ... ... .. 43 69 334! LA TLRQUIE ENTRERA EN ! TORONTO—DETROIT—CIHICAGY)
rare ee + > DANSE ; 2 Canadien No. 2= re me | ; Dénart Ottawa 10.00 a.m. 10.30 pau,
AU RESTAURANT ST. JULIEN Ligue Internationale | Washineton. 3 — Ta crande Arrivée Chicago 7.46 a.m. 9.05 pm.

Vous aurez tontes les sortes do crème G. FF PC! ae1 EXEURSION POUR LES CHER-
liqueurs, fruits, etc, ainsi que les mall ! Rochester 77 53 592] Bretagne a demande œux Etats- CU CHEURS DE © HOME.
lours gâteaux. Veuez voir et vous re : oeI =4 25 Zus Unis de veiller à ses intérêts en :
tournerez satisfait, Prffulo Teron T4 Se} ual Turquie dans le cas d'une déelu- | Tousles mardis. jusqu’au 27 octobre.

roviderce i ee DO! a ’ > > Day ets bons pour 60 jours,
77, rue CHARLES, HUL, Qué. Baltimore .... T0 54 565, mon 5 RI vi J norte eli Winnipeg, Edmonton et les gnres

Tél. Q. 8260 13 août ip ote 63 59 516, Blues. Un sattend a celie de intermédiaires. 9.45 a. m. et 9, 45
me nt UT59 516! ration d'heures en heures, |p. m.

verreToronto > DS i
= ed | x TN “er "es paar

Newark ... ... .. 27 69 267. DES ALERTES CONTINUEL- BILLETS DE FIN DE SEMAINE EN
BOYER FRERES 50 78 | VENTE MAINTENANTCMoutréal LoL LLL LL 90 1 LES Al NA:

.. To vr ne er 1

Lntreprencurs Contracteurs {Jersey City UT 8H so) Ten DTR .
; | . b= Fes Alliés ne se eontentent pas LIGNE RIVAGEOU LAC ONTA

Détails et soumissions sur deman- . Co seulement de repousser les atta-,
de. Tél. Rideau 676 F 6. Ligue Nationaie | ques de Vonnemi, mais il le tien-! A TORONTO

Gu. P. PC! , “1 res
24 Avenue Beadley Lastview Centre Boston 65 51 530] nent tout le tempsWoe qui vive. Via Belleville, Trenton, Brighton,

14 fév. Nev:-York 63 51 553, Les Belges et les Auglais se reM-|Colborne, Port Hope, Newcastle, Bow-
JANEV OTK + Su aba placent à la tache et ont attaque |manville, Oshawa, Whitiyv. Départ de{ È 533 y

a strt rat ree ee =| 3t-Louis cee or = Sa sur attaque coutre les troupes al-!la gare de la rue Brond à 10 à. 1m.
“hicago Seo Ur) yo lemandes au ‘elles obligent de cet-t

W. J. ALARIE Brookis™,PR 51 es onLie facon & ne pas déposer les ar- ———
Marc > hitacelpaie 2.2 222 92° 06 mes. À chaque instant une escar-

CHAPE.auxETFOURRURES Cincinnati. io Gi 462" moulehe fine larme, ou une ait | FÊTE DU TRAVAIL
Aussi spécialité dans le renouvelle- I Pittsburg 2. 53/63 400 que simulée pour tenir l'armée al-! LE 7 SEPTEMBRE

ment, réparation, nottoyage et Esintu- temande en * rte, ; i BILLET SIMPLE

re des fourrures. Ligue Américaine | Un offieir.de mes amis me ra-; Ad SIMPLE
225 RUE DALHOUSIE. 19 av 2 ap pr ; Contuit qi id officier allemand | Don pour aller et retourner leme

p Vig sme jour—Ie prix d'i usPhiladelphie S3 35 G86. Fait prisoner lai avait di neqe prix d Milet plu

LS “Boston 30 50 HNgl Nous aimerions mieux mange‘| Bon pour aller les 3, G et 7 sentem-
J C. CHATELAIN Washington 61 87 SIT de vivres que de manquer de sumn-Upie et retourner jusqu'au 8.

TI 63 61 508’ Mmeil comme nousle faisons la plus |Détroit. D: su,
Professeur de musique. Chicaro 60 63 488, erande partie du temps. { . .

Leçons de piano et théorie. Pris New. York 56 67 4551 ‘Ces tactiques d'alertes conti- 2

très modérés. St-Louis CAB GT 455: Muclles qui ne permettent nneun !
Studio, 8 rue Chartotte. a a “es 5» repos à l'armée allemande vont i

Teveland ... 35 85 D14;TC] € 7 3 : Û
19 déc Ctevelanc Lu certainement avoir sur les trou-| Voulez-vous un habit du dernier goût?

Ligue Fédérale , | pes allemandes le mème effet dé.
To 5 - + » “rs

J. H. TESSIER lratianonol: o oy Car primant que les tucries en masse, Rt de la qualité la plus durable,
Or 2 . IBHRIFNDHOHR . Wo de | E ntièr

Arp vin (‘hicago ... ... ... 66 53 53] TRANSPORT DES BLESSES 4 ntière

entenr de Ia Province de Qué Baltimore ... ... .. §1 51 5730; see=———— | sort de la coupe et dufini.
bec et Ingénieur Civil Brookivn ... ... .. 5% IT 509| Lends. 3.-Tnedépêchede Pa,

re > + Ç ) ; . - -— ye , RA ‘
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PRONOSTOCS—-Vent ce soir
et domain, Beau et plus frui-
uvee quelques ondées vendredi.

NUMERGS HEUREUX
Ceux dont le numéro de la pui

me correspond & uu de ces un
méros heureux, sont priés de sv
présenter à nos bureaux, mard:
prochain et les jonrs suivants
vour choisir leurs cadeaux et re
sevoir une nouvelle prime.

3 SEPTEMBRE 1914
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lls sont maitres de toute I'Alsace. Trois mil-
lions de défenseurs autour de Paris. Les
Allemands à Amiens et Boulogne. Les
Français sont pleins d'espoir.

 

Bale, Suisse, 3.—Les Allemands ont cessé leurs attaques contra
pelfort et les Francais sont maintcnant complétement maîtres de

sace.
w & =

Londres, 3.—3,000,000 de Francais sont maintenant sous les ar-
mes pour défendre Paris et out confiance dans le résultat final de
la guerreo .

# # + 3065 10254 Toul
4203 13660 20392
1093 16655 25931
8390

Ceux qui n’oni pas été heureua
aujourd'hui, devront garder leur
Prime, ils aurort bientôt leur
tour.

Rome, 3.—Dans une interview, le Roi Nicholas, de Monténéero.
exprilde ses espérances de voir l'Italie abandouner sa neutralité et
se ranger du côté des Alliés,

“ *

Londres, 3.—Déclaration officielle de Pétrograde : “* Nos trou-
pes continuent à prendre l’offensive et nos divisions de cavalerie ont

 pénétré à l'intérieur de la Prusse Orientale détruisant les moyens 

FAITS-OTTAWA
Ne pas s’alarmer

Ou dirait

 

que certaines

des écoles catholiques,

partir; 11 v aurait des injonctions
de toutes sortes, voire même des

condomnations.
Qu'on ne s'alarme pas inutile-

ment, gu’il ¥ ait de nouvelles in-
jonctions et des condamnations,
c'est possible, c’est même proba-
ble, mais eela change peu le pro-
gramme, Attendons la direction
de la commission scolaire et lais-
sous dire. Pas de faiblesse,

A l’Université

Trois cents cinquante élèves en-
régistrés à l’Université d'Ottaws,

comme étudiants externes, on croit
qu'il yaura autant d'étudiants
punstonmaireu. On remarque
qu'une forte majorité des étu-
diants wont des Canadiens fran-
cals, surtout dams les classes pré-

paratoires.
Le Revd Pére Gervais, le nou-

veau recteur, est très satisfait de
lu situation.

Le premier vendredi

C’est demain le premier vendre-
di du mois; plus que jamais les
catholiques qui ne sont pas au feu
doivent prier sincèrement et Sup-
plier la miséricorde divine d'a-
voir pitié des humains et d'arrêé-
ter son bras vengeur. C’est bien |
aux pieds de Jésus-Hostie que
nous pourrons plus facilement;
fléchir la justice outragée de
Dieu.
Demain matin, premier vendre-

di du mois, que chaque famille ca-
tholique ait un représentant au:
saint sacrifice de la messe qui prie
pour le rétablissement de la paix,
pour le nouveau Pape qui vient
d’être donné au monde pourle rè-
glement de la fameuse question
scolaire de 1’Ontario.
Ce soir, heure d’adoration noc-

turne, que.tons les membres soient
à leurs postes.

Nouvelles d’Europe

M. Alfred St Laurent, marchand
de la rue Rideau a recu, tes jours
derniers, de son oncle, M. Antoi-
ne Drolet, unelettre datée de Bor-
deaux, France, le sept août. M.
Drolet dit: L'Europe est en feu,
nous retournerons ansaitôt possi-|t
ble,’ M, Drolet est en compagnie
de M. l'abbé Lortie, curé du Cur-
ran, Ont. M. JJ. Chévrier, père du
Dr Chévrier d’Ottawa, M. F. X.
Lemieux, assistant maître de pos-
te aux Communes et Mme Le-
mieux, M. Omer Bédard de l'Im-
primerie nationale.

Les entrées se termineront le 4
septembre

Les entrées ponr l'exposition
Centrale du Canada à Ottawa se
termineront vendredi.

N'oubliez pas la vôtre mallez-
la aujourd'hui. Déjà la liste de
cette année dépasse celle des an-
Tiées passées, et tout semble pro-
mettre des étalages des plus con-
sidérable et des plus achalandés,
dans tous les départements.

Echos de l’Hôtel de Ville

Cet après-midi à quatre heures
assemblée régulière du Bureau des
Commissaires à l'Hôtel de iVlle,
On traitera des questions de routi-
ne.

   

 

oens

ont pour mission spéciale de jeter
l'alarme dans le peuple an sujet

Les Frè-
res et les Socars seraient prêts à

de communication.”
* * +

Rome. vià Paris, 3—Les nouvelles recues de Durrazzo, Albanie.
disant que les insurgés ont du nouveau bombardé la ville, Deux
projeetiles sont tombés près du paluis Royal gardé par des gar-
dirns, On mande de Belgrade que le geuvemement Serbe n été pré-
venu et que le plan de campagne de la Russie comporte l’occupz-
tion de Vienne.

+ * *

Londres, 3-—Une dépêche de Tokio vid Pétrograde dit que les
Japonais ont oceupé sept îles situées près de Kiau T'eheou. Les
Japonais ont. dit-on, balayé plus de mille mines placées par les Al
lemancds,

# * *

Londres, 3—D'’après les derniers bulletins officiels publiés ic
La bataille qui doit décider si l'histoire doit se répéter et si Paris
sera assiégé de nouveau, dure encore.

* * +

Paris, 3—M. Poincaré, président de France, et le cabinet des Mi-
nistres sont partis pour Bordeaux. siège du gouvernement français
désormais où ils arriveront demain,

+ * #

Paris. 3—9 heures—Amiens a été capturé par les Allemands.
Boulogne a été abandonné.

- % = *

Londres. 3—Une dépèche de la Nouvelle-Zélande déclare à: -
le rouverneur allemand de Samou, colonie allemande dans le Pac'-
tique s'est rendu et a été envoyé avec d'autres prisonniers allemands
dans les îles Fidji

*# = *%

 Londres, 3—En dépit du fait que l’armée allemandeest à tren-
te milles à l'ouest des fortifications extérieures de Paris un senti-

ment de confiance s'empare des Alliés. On semble croire que les A!-

lemands se sont appliqués à frap Der contre les lignes alliées qui cè-
dent mais ne rompent pas.

DROIT, JEUDI, 3 SEPTEMBRE 1914
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BENOIT XV OTTAWA AURA
sw| ASSEZ D'ARGENT

|
La banque d'Ottawa consent

à fournir à la municipalité

les fonds nécessaires pour
exécuter les travaux.

  

La ville d'Ottawa pourra conti-
inter ses travaux tout comme à
ll’ordinaire malgré l'impossibilite
qu’elle est de vendre ses obliga-
itious, Comine nous le prévoyious
vhier, la banque d'Ottawa a conseu-
ti à avancer à la ville tout argent
dant elle aura besoin diel a4 ce
qu'elle parvienne à vendre ses
‘ob! igutions.
| C'est ce qui expliquel'assurance
avee laquelle le maire McVeity a
toujours assuré au conseil qu'il
trouverait de l'afgent ponr finau-
cer la ville et faire faire les tra-
vaux d'urgence d'ict à ce que la

, _\ guerrefinisse et que la ville puisse
tifa,eepine au Tan tanPony?vendre avantageusementses obli-
Chaire de Pierre. Quoique très gatious sur les marchés étrangers.

jeune Cardinal, il avait un carac-|, Uneentente avait été fuite entre

tère profondément affirmé. le Maire et la banque, il y a déjà

Cette élection, où le St-Esprit a |YUclque temps, et le maire a repe-
été pour beaucoup, est peut-être Lé, hier soir, qu il ne craint rien au
une des plus heureuses surtout sujet des finances de la ville. Le
dans les circonstances difficiles Maire ne veut cependant rien ré-
danslesquelles l'Eglise va se troc- véler des arrangements faits avec
ver | la banque ainsi que des conditions

Trois jours avantsen élévation des emprunts que la ville fera.
i Cette nouvelle est partieuliere-

la prélature suprêmeon l’avait* © ROUX à eu de
nommé Nonce Papal à Madrid ment intéressante à cause de da

sour remplacer Mer Rinaldini, question de Ia construction de l'a-

mais cette nomination se trouve

|

“Gtiedue. Hone reste donc au pro-

annulée.
À l’époque de la nomination de

Mgr Chiesa, comme Cardinal, on
répétait a Rome qu'elle avait été
dictée par le désir de donner un
adversaire aux idées modernistes.

  
 

sa sanction du bureau provincial
d'Hygiène.

Dans ces conditions les travaux
du nouvel aquedue serout com-
mencés «lès cet automne et seront

Depuis 174 ans aucun Pape n’a ; poussés activemeut afin de donner|

porté le nom de Benoit, en 1740 le: à la ville le plus tôt possible un
Cardinal Prospère Lambertini je-|| approvisionnement d'eau suffisant

ta son dévolu sur ce nom. jett absolument pur.

 

 

jet Currie MeVeity qu'à recevoir|-<

ÉCHOS DE
L'UNTATIO

Les gardes malades à Toron-

to—Une banque ferme

ses portes à Fort William.

Deux arrestations

LES GARDE-MALADES A TO-
RONTO

Toronto, 9—Une branche de la
Croix Rouge Canadienne a été for-
mée à Toronto aujourd'hui, Le
but de cette branche est de tra-
vailler sous l'Association Cana-

dienne pour percevoir de l’argent
et des secours d'organiser les ef-
forts des femmes de Toronto et
des localités environnantes afin de
faire des vêtements et de la char-
pie pour les soldats et les hôpi-
taux.

UNE BANQUE FERMESES
PORTES

Fort William, Ont. 2.—La com-
pagnie ‘* Ray Street,”” banquiers
privés ont publié un bref bilan
mentionnant que leurs recettes dé-
passent leurs dettes et qu’ils ont
l'intention d'ouvrir leurs portes
de nouveau dans un mois.
Une assemblée des dépositaires

seru tenue à lu fin de la_semaine
où un compte-rendu complel séra
produit. Nous savons de source

non officielle qu’un grand pourcen
tage de l'argent est lancé dans la
Twin City Real Estate’ pour

laquelle compagnie le marché est
très pauvre,

Plusieurs individus et maisons
de commerce à Fort-William et
lPort-Arther sont affuetés.

DEUX ARRESTATIONS

Smithfalls, Z2+Les funérailles de
Patrick Morand. le jeune homme

 

 Le 3 > t »Fait intéressant à remarquer le| (ete nouvelle est de mature a

nouveau Pape était archevêque de |‘aire plaisir à tout le monde. Mal-;
Bologue tandis quele dernier Pa- gré la crise qui menace, il y aura
ps de ce nom Benoit XIV-était na- du travail et il y'aura de l'argent
tif de-cette même ville. pour payer les trav:rilléurs. L'es-

tpoir renaît.
———rtillOD

Au No 60 Avenue Hazel, lesFONDS PATRIOTIQUES
1,‘ Soeurs Grises de la Croix ensei-

Une dssemblée générale spéciale
nent la musi ueet yréparent les |

¢z 1'AssoCiation du Service Civil * ‘ a prepa

 

———t

LECONS DE MUSIQUE

 

 ENGAGEMENT ENTRE AERO-
PLANES

Paris. 5H v à eu une bataille
dans les airs au-dessus de Paris.

DES FEMMES INSULTEES

Londres. 3.—Mme Stobart. qu:

se rendit à Bruxelles vers le mi-

iien du mois d’aotlit pour établir

un hôpital sous les auspices de la

Croix Rougede Belgique, est reve-

| nue après avoir fait de tristes ex-

| périences,
| Un jour qu “elle voulait traver-

ser |les lignes--allemandes, elle fut

| arrêtée en, dehors dé Louvain et

l ensuite dans. un-fardier de char
bon jusqu'à Tonugres, où elle décld#

{ra avoir subi des. traitements in-

sultauts, comme espion. de la part
des officiers allemands.
Mme Stobart/et-ses compagnes

passèrent la nuit dans une cham-

bre gardée aveé la perspective

d'être fusillées le matin, Cepen-

«ant, elles furent conduites à Co-

logue. A Liège, des soldats Al-
lemands leur enlevèrent tous leurs

documents et l'es insultèrent. EL

les furent enfint'‘mises en liberté
et se sauvèrent par la Hollande.

LES SANS TRAVAIL

 
Londres, 3—Le ‘Daily News’

écrit que la chambre de commer-

ce a déclaré le 28 août le poureen-

tuge des ouvriers sans travail dans

les métiers ou l’ouvrage est géné-

ralement assurée comme la cons-

truction, les travaux d'ingénieurs

la construction des vaisseaux et

des véhicules. Le pourcentage se-
lon le rapport du journal anglais
est de 6.2, tandis qu’à la mêmeda-
te l'an dernier il était de 5.1.
La sitaution est déplorable et

la moyenne des ouvriers sans tra-
vail dans les métiers ou l’ouvrage
est assurée est beaucoup plus éle-
vée maintenant que durant les
plus mauvaises années déjà pas-
sées.

AMNISTIE ALLEMANDE

Londres, 3—L'Empereur Guil-
Jaume a déclaré ,n’il allait accor-
der une amnistie complète à tous
les sujets allemands coupables de
clélits militaires qui reviendraient
prendre du service en Allemagne,
on dans les colonies ou dans la ma-
rine. La seule condition à cette
amuistie, c'est que leur conduite 
SE

COUPON DU “DROIT”
POUR LE GRAND CONCOURS DES ENFANTS

JEUDI 3 SEPTEMBRE 1914

Voyez si le numérc de votre prime correspond à l’un des

numéros heureux, inscrits aujourd'hui même dans le ‘‘Droit’’,

apportez les coupons des six jours qui ont précédé la publica

tion de votre numéro à nosbureaux, mardi prochain ou dans

les trente jours suivants et réclamez votre cadeau.

Si le No. de votre prime ne paraît pas anjourd'hni, conser-

vez los coupons pour 1’avenir, ear tous les numéros sortiront.

soit bonne a l'avenir,

lier soir. Trois afroplanes alle-
mands sont apparus sur la ville
et deux machines françaises out
immédiatement été envoyées pour
leur livrer bataille.
Durant ce temps. des canons

installés sur des édifices puhlies
ne cessèrent de lancer des projee-
tiles. Cette tactique réussit à
éloigner un des aéroplanes et les
aviateurs francais volèrent immé-
diatement dans sa direction.
l'Allemand ouvrit le feu et le
feu et le Francais répondit, La
bataille semblait devenir favora-
ble au Francais lorsque l'Alle-
mand s'éleva & une hauteur qui le
mit hors de danger. Il disparut
ensuite en se dirigeaut vers du
nord-ouest.
Les autres aéroplanes allemands

échappèrent aussi au feu français
et apres avoir fait plusieurs cer-
cles, dispararent,

LES ALLEMANDS VERS L'EST

Paris, 3.—D'après un rapport
officiel. publié hier, 1] n'y a plus
de troupes ennemies à Arras. Lil-
le, Béthune, Douai et Lens et une
partie des bataillons en Belgique
se dirigent vers l’Allemagne.

Le raport ajoute: ‘ En Lor-
raie, nous continuons à avancer
sur la rive droite de la Sanon.
Dans le sud la situation est ln mê-
me. Dans la Haute-Alsace les Al-
lemands semblent être disparus. Il
n’y a que quelques corps d’armée
devant Belfort.
“Tn autre corps de cavalerie

ennemie s'est avancé sur la ligne
de Soissons à  Anizy-le-Château.
Les Allemands sont tranquilles
dans les régions de Rethel et de la
Meuse.”

LES LOIS DE GUERRE VIO-
LEES

Paris, 3-——Une dépêche d'An-
vers annonce que les Allemands
ont bombardé Malines. Au préa-
lable ils envoyèrent à Anvers ui
messager, qui demanda la reddi-
tion, d'un des forts extérieurs
d'Anvers, et déclara, qu’en cas de
refus, la ville de Malines serait
bombardée. La réponse n'en fut
pas moins hautement négative,
Peu après les Allemands oceu-

pèrent partiellement Malines. puis,
avant de se retirer vers le sud,
bombardèrent Malines et Heyst.
Ces bombardements de deux villes
ouvertes et pas défendues consti-
tuent d’abominables violations des
lois internationales de la guerre.

T1 n’y a pas d’Allemands dans
les environs d'Anvers, et rien n'in-
dique qu’ils avancent vers Anvers
ou qu'ils songent à l'attaquer.

eseaenttllil-9QBasic

L'apostolat des femines c¢hré- |v 
 

; élèves pour les examens du ‘ Do-|
aha out. cauvaqués pourverven- minion College of Music 1274

dredi, le 4au .coura

lp. m… à la salle du Comité des

| Chemins de fer de la Chambre |

des Communes.
Un projet Je souscription at:

“Ponds“patriotiue canadien’’ sera:
scumis à l’assemblée.
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Encouragez la nouvelle, bouche-

rie qui ouvrira samedi le 53 sept.
QUne visite est sollicité.

Routh. Lafleur
Cains des rues Bolton ct Sussex

“Tél, RR. 2810 129.3 dp.

Gui fut tiré samedi matin, ont eu
i{lien hier de sa maisonde pension a
H'église catholique i laguelle il ap-
(partensit. Il travaillait dans le
| départe mont des ingénieurs
Cr P, R.

lou la rareté du. travail, il. accepta
‘Ja position temporaire comme gar-
jdien, I était natif d’Irlande et
a triste nouvelle fut transmise à
jses parents à Dublin >"
| Chose incompréhensible,par rap-
iport à la tragédie, c'est que deux
POI trols homes êtaient-tout près
leone l'enquête l'a prouvé,avec
le chef Phillips-et le sergent Gal-

du-
ti, depuis trois ans, niais-

chef et le sergent entendirent Lew
coups de feu. Dans un rapport
qu'il fit à l'hôpital avant de mou-
riv le malheureux à vu un homuie
s'avancer à qui il recommanda
Halte.” L'homme répliqua que

s'il nese taisait pas il lui pañse-
rait une bale duns la tôte, disant
céla il tira trois coups. vu desquels
amena la mort de Morand. On
tapporte toute sorte de choses par
rapport au crime. Un suspect à
été arrêté à Sharbot Lake et vu
autre à Claremont. Ils seront ra-
menés ici.

MANQUE D'EAU DANS LE OA-
NAL

Smithf£alls, 2—Il y a tellement
peu d’eau dans le canal Rideau,
que la navigation en est aifectée.
Le * Rideau Queen ne lait plus
le trafie entre Kingston ef Ottawa,
et le ‘* Rideau king ne fait le
voyage qu'entre Kinesten et Port-
land. Les charbointiers ansei ont
beaucoup de difficultés, et sont
obligés de réduire Jenn charge ot
malgré celu iis touchent foud en
vértalus cudroits. Pour une rai-
son ott ponr ane autre les proprié-
taires de Loicäux perdent deux
mois de navigation.

 

 

 
Cet instrument permettra à

toute: personne sourde de pren-
dre fagilement part. 4 une con-
_versation générale dans sa fa-
mille ou avec ses amis.
PS. La sewle offre allé-
chante que.nons offrons dans
motre département d'optique
c’est le travail‘parfait, des bon-
nes marchandises et des prix
raisonnables,

The OTTAWA OPTIOAL
~ PARLOR   {J H. deSilberg, Optométriste.

+19 rus Sparks Tel Q. 2340|
vHI, à Une centaine de verges de
l'endroit du erinie., et que'-les
meurtriers aient pu s'échapper. Le 
 

 

Tous les fonctionnaires de l’État

sent cordialement invités.

ARTHUR PARE
Président. |

WALTER TODD,

Secrétaire. ' Une offre
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Le Col. Farquhar remercie la ville ' §

Le maire MeVoity a recu hier.| y
vne lettre du Col, Farquhar. an- ig
eien seerdtaire militaire du Due de!
{'onnaught et qui vient de prendre}
le voimmandement de l'Infanterie:B
Tégère Vrincesse Patricia. Le Col. À
Farquhar remercie la ville pour
la manière patriotique avee laquel-
le elle a reçue les volontaires et a:
ais à leur disposition les terrains
de l'Exposition, ‘“ Nombre de ces %
volontaires, dit la lettre, étaient |g
Ces étrangers5 et ils cnporteront de ‘6
ta Capitale et du Canada le meil
leur souvenir. Quand arrivera le
jour tant désiré où nous irons au
feu, nous saurons certaincmenu 8
faive honneur à la ville qui nous |}
a recus avee fant l'hospitalité, ?
Le maire MeVeity a informéle

greffier de cette lettre et veut que,
les archives dela ville enrégistrent
l’acte de patriotisme de M. Gault' ;
et du Col. Iarquhar. La lettre se- 8
ra donc insérée dans les archives. | S
Le maire en même temps a don-' 9

bé instruction au greffier que tou- à
te motion qui pourrait être passée
par le conseil soit immédiatement

  

d'automne à un peu moins

Ne vous meprenez pas et ne

vaut pas argent et qui a été 1

bien faits avecnici sont très

temne, Vous vous devez

pour cette autumne. Au lieu «

communiquée à M. Gault et auf
Col. Farquhar. gE

Léger incendie 8

Ce matin. la brigade fut appelée
au No. 276 O'Connor, vers les neuf
heures pour éteindre nn incendie  §
qui vénaît de se déclarer dans la 8
cave de la maison appartenant à J
M, J. C. Brennau, Ou ne connaît £
pas les causes de cet incendie, car.Ë
la maison était inoceupée €depuis A
assez longtemps. nu

Les dommages sont très légers.
Les pompiers ne se sont servis que
des extincteurs chimiques.

La construction durant le mois
d’Août.

M. Fotheringham. inspecteur des'§
édifices dans la ville, vient d’a-
dresser au Maire une lettre jus @
soumettant son rapport pour lef
inois qui vient de se terminer. A
I v a eu au cours du mois d'août

vingt-et-un permis d’accordés. La |
valeur des construetion, qui seront ;f
élevées, ost évaluée à 4228550. 8 THE

L'année dernière le nombre dr;
permis durant le mois correspon |X
dantavait été de quarante, mais la
raleur des constrictions avait été.

Presque tous sont faits de

foret, acajou. Les gilets sont

avec le nouveau collet et, les

Ts a la militaire,

brocade ou en satin. Les jupes

rin.

Tes du gilet.

CANADIAN HOUSE

FURNISHING tiennes est toujours salutaire aux
=

cos minal Wires eo vegex BES ©
pe

bie moindre ;elle était de $173,-
g ;[i

Valeurs absolue de $22.00 et $25.00
Les plus nouveaux modèles sont arrivés vendredi

cette raison à de très bas prix.

p croyez pas que c’est un lot de marchandises à

à vous-même de venir choisir un de

Les manches sont ce qu’il y a de plus nouveau.

Le gilet de ceux-ci est garmi avec velours noir ou matériel à

L’opportunité de la saison
Un costume de $22 ou de $25 pour

 

réellement merveilleuse
De Costumes pour Dames

$12.75
A cause de la rareté de l'argent nous avons pu nous procurer 250 costumes

que leur valeur actuelle et nous vous les offrons pour |

Wa are Ca tara ET $e + Ea a 4 veh v

Padt aaai SVE oy * er Ca Le 4 2" ce2200 pat Lee

bon marché qui ne

nanufacturé spécialement pour vendre à bas prix. Tous ces costu-
1

derniers modèles pour l'au-

$12.75
le maiileur matériel et d'après les

ces costumes

le paver $22.00 ou $25.00, vous paierez

Pour vous donner une idéede la valeur de

ces costumes |
serge ou de gaberdine de la première qualité noir, bleu marin, vert

presque tous faits d'après modèles longs derrière et court devant

garnitures en velours Persien ou Romain. Quelques-uns sont gar-

Tous sout doubles en soie

ont des tuniques russes. I] y en a plusieurs en serge-laine bleu ma.

rayures romaines. Tunique

ruse et jupe de dessous en velours ou en matériel à rayures romaines convenant avec les garnitu-

12.75
CHAQUE
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